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LHARMONIE

  

 

Nos échevins se réunissaient
à Vhotel de ville, le lundi 12
mars, sous la présidence du
maire suppléant, M. François
Doré. Après la lecture du pro-
cès-verbal de la séance anté-
rieure, plusieurs questions é-
pineuses ont rébondi devant
le conseil.

Ouverture nocturne des restau-
rants.— Deux restaurateurs ont
sollicité le conseil d’établir un rè-
glement qui permettrait aux res-

ants de demeurer ouverts à
heure plus tardive, la nuit.

D'autre part, une requête portant
la signature de 8 autres restaura-
teurs a été présentée, demandant
que le règlement actuel, qui fixe
à une heure du matin la fermeture
des restaurants, dans la ville de
Matane, soit maintenu en vigueur.
On a admis que le fait de garder
les restaurants ouverts plus long
temps chaque nuit accommoderait
les voyageurs. Toutefois, le conseil
tient compte de la requête des res-
taurateurs qui réclament le main-
tien du règlement déjà existant
éÉ l’étude plus approfondie de la
question est remise à une prochai-
ne réunion.
Vente à l‘unité de la cigarette.—

Le Chef Laforest proteste, dans
une lettre adressée au conseil con-
tte la vente de la cigarette à l’u-
nité, laquelle, dit-il, encourage le
vice chez les jeunes. Le Conseil
signale le beau travail accompli
par la Chambre de Commerce
contre cet abus. On conclut qu'une-
seconde campagne devrait être
lancée afin d’éveiller la conscien-
ce professionnelle de certains dé-
taillants, et d’inculquer d'autre
part chez les jeunes garçons des
principes assez forts pour les em-
pêcher de dépenser leurs sous et
de contracter précocement la ma-
nie du fumage.

$1,000 3 l’Harmonie— Et nos

édiles ont posé un geste vraiment
louable en versant à l’Harmonie
de Matane un subside de $1,000,

e-- de l’aider à continuer ses ac-
tivités artistiques. La demande
d'aide monétaire de l’Harmonie é-
tait formulée par une lettre de M.
l’abbé P.-E. Dubé, curé de St-Ré-

(Suite à la page 7)

 

Mort subite d’un
jeune homme
de 19 ans

Le Dr Delphis Miville, coroner
du district, présidait, lundi der-
nier, une enquête ayant trait à la
mort de Raymond Collin, 19 ans,
survenue subitement dans la nuit
du 10 au 11 mars. L'enquéte eut
lieu au Palais de Justice de Ste-
Anne-des-Monts; elle se termina
par un verdict de mort A la suite
d’une syncope provoquée par une
indigestion aigue. .

Selon la version des témoins, le
jeune homme, s’étant senti malade
au cours de la soirée, avait de-
mandé à se faire conduire chez M.
Roch-Alexis Pelletier. Mme Pelle-
tier demanda au malade s’il vou-
lait un médecin et, sur sa réponse
affirmative, fit venir le Dr Jean-
Louis Goupil. Celui-ci, à son ar-
rivée, ne put que constater la
mort. Un prêtre donna aussi sous
condition l’Extrême-Onction au
moribond.
Les jurés dans cette cause fu-

rent Me L.-P. Pelletier, N.P., MM.
Luc Marin, Léonard Litalien, Vie-
tor Marin, Théodose Brisebois et
Paul Thibault.

L'enquête judiciaire fut condui-
te par l’agent Adrien Boisvert, de
la Sûreté provinciale de Rimouski,
assisté du constable municipal, E-
mile Michaud.

Nouvelles brèves
Ce soir, 15 mars, les membres

du Conseil Economique du Bas St-
Laurent se sont réunis pour un
souper, à 6 h. 30. Ces agapes pré-
cédaient une conférence donnée
par Me Guy D’Anjou, de Mont-
Joli, & I'hdtel de ville, 3 8 h. 30.
Me D’Anjou a traité de l’impor-
tance de l’exposition régionale in-
dustrielle. Les principaux délégüés
de l’extérieur à ce ralliment éco-
nomique étaient MM. Elzéar Côté,
maire de Rimouski: Aristide Gi-

rardin et J.-P. Legaré, de la même
villes Benoît Gaboury, maire de
Mont-Joli; M. Olier Larocque, mai-

 

re d’Amgui. On remarquait aussi
 

Criminellement
responsable

L’enquéte en marge du drame,
de la route qui, à Grosses-Roches,
a causé la mort de M. Benoit Des-
rosiers, citoyen de l'endroit, s’est
tenue ce soir, le 15 mars, au Pa-
lais de Justice de Matane, sous la
présidence du Dr Raoul Gagnon,
coroner du district.
Un automobiliste de la Vallée

de la Matapédia, impliqué dans
cette affaire de “hit and run”, a
été tenu criminellement responsa-
ble par le jury du décès tragique
de M. Desrosiers, heurté à mort
par une automobile, tard dans la
soirée du 5 mars 1956. |

Sept témoins furent entendus,:
dont l’accusé lui-même et ses deux
-concitoyens et amis qui l’accom-.
pagnaient dans ce voyage.
Le jury se composait de MM.

Edmond Dion, Léopold Savard,
Chs-Eugène Turcotte, Hector Lan-
glois, Lionel Tremblay et un sixiè-
me citoyen dont le nom nous
échappe, tous de Grésses-Roches.

L'enquête pour retracer l’auteur
de ce fatal accident avait été con-
duite par l’agent judiciaire Geor-
ges Fafard, de Rimouski, sous la
direction du sergent Valère Bou-
let, du détachement de Rimouski
de la Sûreté provinciale.
On sait que lJ’autopsie du cada-

vre de la victime fut faite la se-
maine dernière par le Dr Jean-Ma-
rie Roussel, de Montréal, médecin
légiste.

Eventuellement, le chauffard in-
criminé dans cette affaire compa-
raîtra en cour, demain, pour subir

son enquête préliminaire. On igno
re la nature de l’accusation qui
sera portée contre lui.

 

 
 

la présence de M. François Ooré,
maire suppléant de Matane, de
MM.les échevins Yvon Levasseur,

Jos. Dumont, F.-A. Gauthier, A-

drien Paradis, et M. Edouard

Dionne, secrétaire, ainsi que du Dr
Maurice Piuze et de M. Yvon For-
tier, présidents des Chambres de
Commerce aînée et cadette de Ma-
tane, de même que des directeurs

de ces deux organismes.
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Pour la survie du bureau touristique
n n’a pu se défendre d’une cer-

taine inquiétude au sujet de la
survie du bureau touristique en
nos murs. Mais depuis la dernière
séance du conseil municipal, nous
avons lieu d’espérer. Le fondateur
de ce bureau, M. J.-Charles Vé-
zina, a en effet présenté un élo-
quent plaidoyer devant le conseil.
M. Vézina maintient bénévole
ment ce bureau depuis sa fonda-
tion, en 1953, mérite jusqu’ici ja-
mais dévoilé au public. M. Vézina
a présenté un rapport donnant le
montant global des dépenses; il a
rappelé aux membres du conseil
que, depuis 1953, il n’avait reçu
aucun octroi pour lui aider à main
tenir le bureau touristique. D'a
près les mêmes statistiques, ce bu-
reau d'informations apporterait à
nos marchands et hôteliers licaux

:;:un revenu de quelque $60,000.

Rappelons que le bureau d'infor-
mations touristiques n'opère que
trois mois par année, soit durant
la saison d’été.

Après maintes discussions, le
conseil en est venu à la décision
d'accorder des subsides de $500.
Pour ceux qui lignorent, ce bu-

reau est situé sur un terrain à
proximité du phare de Matane-sur-
Mer.

On a convenu, au cours du dé-
bat, qu’il ne serait que justice que
ceux qui se divisent le montant
réalisé grâce au travail du bureau
d'informations touristiques, contri-
buent de quelque façon à sa sub-
sistance. Ceci, de concert avec la
ville de Matane et le gouverne-
ment provincial; en fait, nos hé-
teliers et marchands ne vivent-ils
pas, pour une part, du tourisme ?
 

Chômage
en régression

Un parallèle entre les chiffres
de l’an dernier et ceux de la pré-|-
sente année permet de constater
que le chômage a subi une légère
régression, dans la région de Ma-
tane. Au ler mars 1956, 4,142 hom-
mes et 158 femmes étaient sans
travail; à la même date, l’an der-
nier, 4,225 hommes‘et 170 fem-
mes étaient en quête d’un emploi.

Une somme de $33,691 a été at-
tribuée en prestations aux seuls
réclamants de Matane, en janvier
|1956; $56,473 en février et, du-
rant les neuf premiers jours de
mars, on a distribué aux récla-
mants près de $21,000. Ces som-
mes n’équivalent qu'à 22 p.c. du
montant global versé en presta-
tions car 78 p.c. de la population
du territoire du bureau de Matane
habite en dehors de cette ville.
Le gérant de la Commission

d’Assurance-Chomage et du Bu-
reau de placemeit de Matane, M.
Charles-Emile Lévesque, est d'a-
vis que le mar”+* du travail s’an-
nonce plus abonuant pour la pro-
chaine saison.
 

 

Délégation reçue
par l’hon. Gagnon
Une délégation représentant un

groupe de quelque deux cents fa-
milles s’est rendue, cette semaine,
à Québec pour un entretien avec
le ministre des Finances, l’hon.
Onésime Gagnon, qui est aussi dé-
puté de Matane. M. Gagnon a as-
suré ces porte-parole d'une popu-
lation assoiffée que, en vertu des
avantages créés par les nouvelles
lois de l'Union Nationale pour ve-
nir en aide aux populations des
banlieues, il s'occuperait particu-
lièrement de leur cas. Les rési-
dents des côtessituées à Fouest de
la ville peuvent donc espérer que
leurs revendications marchent
vers un succès complet.
 

Modes en parade
Sous les regards éblouis des da-

mes et demoiselles de l’assistance,

le grand magasin Alex. Nazair Inc.
faisait défiler les toilettes printa-
nières les plus variées qu’arbo-
raient plusieurs gracieux manne-
quins, lors d’une parade de modes

présentée le dimanche 11 mars,
sous les auspices des Filles d’Isa-
belle, en la grande salle de l'Ecole
Gagnon.
Une sélection complète de vête-

ments féminins fut ainsi mise en
évidence. Mme Réal Blouin porta
avec beaucoup d'élégance un en-
semble de couleur brune, création
“Gera”, de Paris, et confectionné
de lainage.

Mlle Cécile Nazair était vrai-
ment charmante dans une jolie ro-
be de taffetas.brun canasta re-
couvert d’un voile d’orlon et im-
primé de géantes roses blanches;
toilette toute désignée pour un
shower. Cet effet a été réalisé par
Jean Disses, dessinateur parisien.
Et voici Mile Bérangère Pinault

qui porte à ravir les styles d’ins-
piration orientale. Manteau vert
poudre, tissé zébré, de coupe der-
nier cri. Ce vêtement est marqué
du cachet oriental grâce à son

charmant collet mandarin ainsi
qu’au bas à deux plis latéraux ou-

verts.
Lise Paradis a enfilé une robe

4°(71 ed Bong)
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A table
PA

Ida Bailey Allen

Nous sommes à un moment de
I'amnée oll une foule de gens sont
faibles et fatigués, et dans nombre
de cas cela s'explique par le défaut
de vitamines en général, et de vi-
tamines C en particulier
Quand les éléments nutritifs es-

sentiels manquent, il n'est pas éton-
nant que l’on se sente à bout de
forces. C’est une période dangereuse
où diverses maladies ont plus facile-
ment de prise.
La plupart des gens ont besoin de

fruits, de citron, de chou cru et de
tomate pour leur approvisionnement
quotidien en vitamines C. Plusieurs
autres membres de la famille du
chou ont également une grande va-
leur nutritive, s’ils sont mangés
crus ou Cuits de la bonne façon.
Cette famille comprend le bro-

coli, le chou de Bruxelles, le chou-
fleur, le chou frisé, le chou-rave, le
navet, etc. Quand ces légumes sont
croutillants, coupés, hachés ou ra-
pés, et recouverts de mayonnaise
ou de crème sure, ils peuvent ser-
vir de salade, avec ou sans laitue.
Par exemple, utilisez du chou

frisé tendre, et du chou ordinaire
ou de la chicorée frisée; ou du na-
vet jaune, du chou frisé et du chou
ordinaire; ou du navet, de la ca-
rotte et du chou; ou du navet, du
piment. du chou frisé et du céleri
et quelques tranches d’oignon.
Tous ces legumes sont d’excel-

lentes sources de vitamines C.. Et
le brocoli, le chou frisé et les feuil-
les de navet recélent des vitami-
nes A..

LE DINER DE DEMAIN

Crème de pommes de terre
Céleri

- Bâtonnets de carotte
Agneau et chou à l’éiuvée

Pouding aux raisins
Café Thé Lait

Toutes les mesures sont à ras de

cuiller.
Recettes pour servir de 4 à 6

personnes.

CREME DE POMMES DE TERRE

Dans une lèchefrite de 2 pintes,
mélanger 3 tasses de pommes de
terre tranchées, 4 tasse de bran-
ches de céleri coupées, 1 cuillerée
à table de persil menu, Un oignon
finement tranché, 144 tasse d'eau
bouillante. Couvrir. Faire cuire 15
minutes, ou jusqu'à ce que les
pommes de terre soient très tendres,
Passer au tamis ou dans un mou-

lin à viande avec le liquide. Chauf-
fer et ajouter 3 tasses de lait.

Mélanger 3 de cuillerée à table
de fleur et de cuillerée à table de
beurre.
Ajouter ‘4 de tasse de potage

chaud; bracser jusqu'à ézlaircisse-
ment. -Chauffer en continuant à
brasser jusqu’à ébullition. Garnir
de croûtons.

AGNEAU ET CHOU A L'ETUVEE
Enlever le gras d’une épaule d'a-

gneau de 4 à 5 livres. Faire mijoter
jusqu’à ébullition durant 1% heure
dans 2 pintes d’eau salée. Puis
égoutter, en conservant le bouillon.
Découper en portions à servir.
Couper un chou blanc de 2 livres

en tranches dun demi-pouce d’é-
paisseur. En disposer une couche
dans une lèchefrite de 3 pintes. Dis-
poser ensuite une couche d’agneau;
poivrer. Ajouter une deuxième et
une troisième couche de chou et
d'agneau.

Verser le bouillon bouillant jus-
qu'à une épaisseur de 3 pouces. Cou-
vrir et laisser mijoter 35 minutës
où jusqu'à ce que le chou soit ten-
dre à la fourchette,
On peut y ajouter six piments,

pour plus de saveur.
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Durant le caréme, on voudra sans doute servir des filets de

poisson plus souvent au diner et au souper. Les filets congelés tout

particulièrement sont abondants à l'heure actuelle et, lorsqu’ils sont

bien préparés, ils sont vraiment savoureux.

Les économistes ménagères du ministère des Pêcheries du Ca-

nada nous disent que la plus facile et la meilleure des manières de

préparer les fielts est de les paner et de les cuire à four chaud. Les

meilleurs résultats sont obtenus lorsque les filets congelés sont cuits

sans décongélation préalable. La panure et la cuisson rapide aident

à retenir les sucs savoureux qui, d’ordinaire, ont tendance à s’é-

chappper de la chair pendant la décongélation.

La protéine du poisson est semblable à celle du blanc d'oeuf;

unexcès de cuisson la durcit et la dessèche. On saura que les filets

sont cuits lorsque la chair perd son apparence translucide et revêt

une teinte blanchâtre d'un travers à l’autre. A ce moment, les

couches musculaires du poisson se séparent à la fourchette. Si vous

aimez les filets tendres et humides à l’intérieur et dorés et crous-

tillants à l’extérieur, la recette suivante vous donnera satisfaction

car elle a été éprouvée.

FILETS CROUSTILLANTS

2 lb de filets de poisson 1 ce. à thé de sauce Worcester

1% tasse de lait 34 tasse de chapelure sèche

1 c. à thé de sel 2 c. à soupe de beurre

Chauffer le four d'avance à 500 degrés F. Tailler les filets ou

le bloc de filets congelés en portions. Incorporer le sel et la sauce

Worcester au lait. Tremper les portions de filets assaisonnés dans

le lait et les enrober de chapelure (pour faire la chapelure il suffit

de dorer des tranches de pain au four et de les écraser). Disposer

les filets panés dans un plat à four graissé, peu profond. Parsemer

généreusement de noisettes de beurre et cuire au four. On déter-

minera le temps de cuisson requis en mesurant l’épaisseur des fi-

lets avec une règle avant de les mettre au four. Compter dix mi-

nutes de cuisson par pouce d'épaisseur des filets frais, et environ

vingt minutes de cuisson par pouce d’épaisseur du bloc de filets

congelés. Six portions.

SAINTE-LUCE
Va-et-vient— M. Eugène Pelle-

tier est actuellement en visite
chez ses enfants à Montréal, Chi-
coutimi et Arvida.

 

par la maladie, au cours des der-
nières semaines. Il eut le bonheur
d’être visité par l'une de ses filles
religieuses, la RS. Ste-Thérèse-
Marguerite, des SS. de la Charité.
La R.S. Ste-Lorraine l’accompa-

 

— Mmes Louis Perreault et|gnait.
Jean-Marie Desrosiers sont de re-
tour de Montréal où elles ont ren-

du visite à leurs parents et amis. QUE DE NEIGE!

— Mme Hyacinthe Fortin, de .

Métis, est en promenade chez sa| Quelques annotations sur la
soeur, Mme Eugène Pelletier. température régionale nous sont

— M. et Mme Roland Racine et

 

communiquées par M. Adrien Du-
four, de la Station de Recherches
de la New Brunswick International
Paper Co., au lac Causapseal, à 13
milles du village du même nom.

Il serait tombé, au cours de
l’hiver dernier, 250.7 pouces de
neige; au 31 janvier 1956, il n’é-
tait tombé, depuis led ébut de l’au-
tomne, que 100.2 pouces de neige.

Voici un tableau de la précipi-
tation de la neige, au cours des
cinq dernières année: 1951-52:
182.2 pouces; 1952-53 : 191.5 pou-
ces; 1953-54: 167.0 pouces; 1954-
55: 250.7 pouces.

Précipitation de la pluie : 1952:
22.37 pouces; 1953 : 22.88 pouces;
1954 : 30.82 pouces; 1955: 28.81

pouces.

 

PETITS PAINScroustillants

 

@ Ils sont savoureux —et pas
difficiles à faire du tout avec la
nouvelle Levure Sèche Active
Fleischmann. Action rapide,
pâte légère et aucun des ennuis
des anciennes levures péris-
sables. Achetez-en une douzaine
de paquets. Conserve toute sa
vigueur sans réfrigération.

 

 

PETITS PAINScroustillants
© Mesurez dans un grand bol JA 1.
eau tiède, 1 c. à thé sucre granulés;
brassez jusqu’à dissolution du sucre.
Saupoudrez-y le contenu de 1 enve-
loppe de Levure Sèche Active
Fleischmann. Laissez reposer 10 min,
PUIS brassez bien.

Ajoutez %t. eau tiède et 1 c. à thé
sel, puis, tout à la fois, 344 t. farine
à pain tamisée et incorporez en tra-
vaillant la pâte avec les mains. Incor-
porez de la même façon 3 c. à soupe
shortening mou. Pétrissez la pâte sur
planche farinée jusqu'à ce que lisse
et élastique. Mettez-la dans un bol,
à la chaleur, à l'abri des courants
d’air et couvrez d'un linge humide.
Laissez lever au double du volume.
Abattez Ja pâte dans le bol, repliez
la, couvrez et laissez de nouveau lever
au double du volume. Mettez-la sur
planche farinée et partagez en 2 par-
ties égales. Formez chaque morceau
en un long rouleau de 144” de dia-
mètre. Couvrez avec un linge humide
et laissez reposer 15 min. Avec um
couteau bien coupant et fariné, cou-
pez la pâte en morceaux de 2” de
longueur, placez assez espacés sur
tôles à cuire non graissées. Saupou-
drez de farine de blé d'Inde et laissez
lever, non couverts, durant 15 hre.
Humectez d’eau froide et laissez
lever une autre 4 heure. Dans l'in-
tervalle, mettez un plat d’eau chaude
peu profond dans le fourneau chauf-
fé à 425°F. Enlevez le plat d’eau et
cuisez les petits pains durant 4 hre
dans le fourneau rempli de vapeur,
les humectant d’eau froide et les
saupoudrant de farine de blé d'Inde
au bout de 15 min., puis les humec-
tant de nouveau avec eau froide
2 min. avant de les retirer du four-
neau. Donne 18 petits pains,

r

 

leurs enfants, de Montréal, M. et
Mme Roger Racine et leur bébé,

de Québec, étaient dernièrement

en visite chez M. et Mme Willie

Racine.

—- Mlle R. Bouchard, de Rimous-

ki, était dernièrement en prome-

nade chez Mme J.-W. Lechasseur.

— Mme J.-Bte Beaulieu était de

passage chez ses frères, MM. Geor

ges et Eugène Tremblay, dernière-

ment.

Nos navigateurs— MM. Rodri-

gue Castonguay, du M.V. Trans-

tream, Roland Paquet, du B.
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GRANDE VISITE A L’HOPITAL

  

   
(Photo Central [ress Canadian:

Le ministre fédéral de la Santé, l'honorable Paul Martin, s’est fait

un admirateur de plus, lors de sa
de Toronto-Est, en la personne du
le sourire même s’il est souffrant.

récente visite à l’hôpital général
jeune John Arkless, qui a gardé
M. Martin étudie présentement

les demandes d'assistance financière d’une douzaine d’hôpitaux
canadiens.
 

Bons conseils pour
bien dormir

Peut-on dormir moins de huit
heures? éviter le ronflement
prendre des somnifères sans dan-
ger? On trouve réponses à ces
questions, et à bien d’autres qu'on
se pose généralement au sujet du
sommeil, dans un article du numé-
ro de novembre Sélection du Rea-
des’s Digest.
La durée normale du sommeil

est d’environ huit heures pour la
moyenne des sujets de 15 a 50 ans.
Mais il est des différences indi-
viduelles. De cinq à dix heures de
sommeil sont probablement suffi-
santes, si vous parvenez à vous
éveiller à l'heure voulue sans le
concours d’un réveille-matin et si

vous n'éprouvez pas de somnolence
dans la journée.
On peut aussi rattraper le som-

meil perdu, à moins d'être accou-
tuamé à des horaires de lit trop ri-
gides. Vous eut-il manqué une ou
deux heures de sommeil pendant
une semaine, il suffit d’une grasse
matinée pour effacer tout cela et
vous remettre en pleine forme phy-
sique et intellectuelle.

“11 est deux types de somnifères:
les plus actifs, les barbituriques,
ne sont délivrés que sur ordon-
nance. Les autres, simples sédatifs,
sont en vente libre. Les barbituri-
ques ne doivent pas être utilisés
sans l’avis du médecin. Ils peuvent
provoquer une accoutumance dan-
moins actifs, sont d'un maniement
gereuse. Les autres soporifiques,
meins redoutable. On ignore à
l'heure actuelle si leur usage pro-
longé risque d’être nocif.

Le café empêche seulement une
petite minorité de gens de dormir.
Chez certains, c’est la suggestion
qui joue si bien qu’elle agit sur
le sommeil. Donnez-leur un café
bien fort en leur faisant croire
qu’il est décaféiné, et les voilà qui
dorment à poings fermés.
Pour l'insomnique, un remède —

Benjamin Franklin le recomman- 

dait — consiste à avoir deux lits.
Emigrer du premier, chaud et las-
sant, vers le second bien frais, peut
apprivoiser le sommeil récalcitrant.
Beaucoup de gens se récitent des
vers apaisants, répètent des mots
ou des phrases, comptent des sym-
boles pour se rendormir après un
réveil nocturne. D’autres gardent
une buisson c'.aude sur leur table
de nuit. Chacun a son système —
c’est le meilleur. Mais n’oubliez
pas que le repos allongé et immo-
bile vaut presque le sommeil.

On rêve davantage, couché sur le
dos, mais surtout lorsqu’on a l’es-
prit préoceupé. La plupart des
ronfleurs aussi n’exécutent leur
mélodie que couchés sur le dos.
Une balle de caoutchouc fixée au
dos du pyjama suffit à interdire
une telle position.

Un réveil en sursaut, causé par
un cauchemar, une secousse, un
cri ou un réveille-matin strident,
brutalise votre sensibilité. La meil-
leure façon de réveiller un dor-
meur est de secouer doucement le
coin de sa couverture jusqu’à ce
qu’il revienne progressivement à la
conscience. Si vous n’avez person-
ne pour remplir ces bons offices,
que votre réveille-matin ait une
sonnerie douce et prolongée: un
carillon à tout casser n’est que bien
rarement nécessaire.
TSans le sommeil la vie est im-
possible. Des animaux qui suppor-
tent 20 jours de jeûne succombent
à quatre ou cinq jours d'insomnie.
Un homme privé de sommeil mour-
rait au bout d’une dizaine de jours,
tandis qu’il résisterait à un jeûne
de six semaines.
ASSURANCE CHOMAGE

Q. Je me rends compte que la
nouvelle Loi sur - l’assurance-chô-
mage augmente les taux de pres-
tations. Pouvez-vous me dire si une
personne en chômage a droit aux
nouveaux taux de prestations im-
médiatement ?

R. Non. Les taux accrus ne s’ap-
pliqueront qu’aux réclamations ini-
tiales déposées après le ler octo-
bre 1955. Le taux s’établira selon
la moyenne des taux de contribu-

tions versées au cours des 30 se-
maines antérieurement à ces récla-
mations. Il faut avoir à son crédit
au moins huit contributions heb-
domadaires aux nouveaux taux a-
vant que les taux accrus ne soient
applicables.

“Dessin industriel

appliqué aux
métiers”

Un excellent volume
de formation technique

L'Office des cours par corres-

 

 

pondance du ministère du Bien-
Etre social et de la Jeunesse de la
province de Québec vient de pu-
blier un nouveau volume intitulé:
“Dessin industriel appliqué aux
métiers”, par M. Roger Lafleur, di-
recteur des études à l'Office.
Ce travail, basé sur les pratiques

courantes tant au Canada qu’aux
Etats-Unis, répond à un besoin de-
puis longtemps ressenti dans l’en-
seignement spécialisé ou technique.
Comme son titre l’indique il est
destiné aux étudiants des cours de
métiers qui y trouveront, sous une
forme soignée, tous les éléments
nécessaires à leur formation en
dessin industriel.
Le “Dessin industriel appliqué ‘ Montréal. Prix: $3.75 franco.

aux métiers” est une volume de
290 pages, divisé en 16 chapitres,
illustrés à profusion et d’une pré-
sentation soignée. Il contient en
appendice un grand nombre de ta-
bles basées sur les standards ap-
prouvés et de grande utilité pour
les dessinateurs. Rédigé en langage
simple, fuyant les expressions trop
techniques, il est à la portée ce
tous ceux, professionnels ou nom,
qui s’intéressent à cette science
qu’est le dessin industriel, et qui
fait aujourd’hui partie intégrante
de notre industrie moderne.
On peut se procurer ce volume

à l’Office des cours par correspon- dance, 506 est, rue Ste-Catherine,

 

LE CONSEIL D'ORIENTATION ECONOMIQUE

Un organisme régional
pour nos problèmes régionaux

Les activités du comité provisoire consti-
tué en vue de la fondation officielle d'Un
Conseil d'Orientation Economique pour le
Bas St-Laurent n’ont reçu qu’une publicité
assez discrète. Mais les membres de ce comi-
té croient que le moment est venu de rensei-
gner la population du Bas St-Laurent sur l’as-
pect fondamental du Conseil projeté. || s’a-
git, pour le moment, de faire ressortir le ca-
ractère régional de l'organisme en formation.

Disons tout d'abord que les initiateurs du
projet s'inspirent du Conseil d'Orientation E-
conomique qui existe depuis plus d'une dé-
cade déjà dans la région du Saguenay. Donc,
si l’on consulte les règlements de ce Conseil
du Saguenay, nous sommes à prime abord
frappés par son caractère régional. Citons
donc des extraits de ce règlement:

Nature et but : Le Conseil d'Orientation
Économique est une association économico-
sociale ayant pour but principal : 1.- d’unir
toutes les forces économiques de la région;
2.- d'orienter et de favoriser le développement
économique de la région dans le sens de ses
destinées et en fonction de ses ressources na-
turelles, de sa situation géographique et de
son facteur humain, afin de lui assurer une
prospérité réelle et durable; 3.- de représen-
ter cette même région auprès de qui de droit
dans le domaine économique, quand il s'agit
de questions régionales acceptées par le con-
seil. Le Conseil d'Orientation Economique
groupe à cette fin les principaux organismes
ou entreprises d'ordre régional qui constituent
le rouage du système économique de la ré-
gion, et qui sont fermement décidés à travail-
ler d’un commun accord dans l'intérét de la
région tout entiére.

Membres: Peuvent étre membres du Conseil
Economique: les Chambres de Commerce, les
Conseils municipaux, les Conseils de Comté,
les industries à caractère régional, et tout au-
tre groupement, corporation ou entreprise é-
conomique ou économico-sociaux, régionale-
ment organisé ou de portée régionale, qui ob-
servent les règlements de ce Conseil et qui
paient leur contribution. Aux fins du présent
article par les mots ‘‘régionalement organi-
sés’’ et ‘’de portée régionale”’ on peut enten-
dre une partie notable de la région, aussi bien
que sa totalité.

— Chaque membre a droit à deux représen-
tants au Conseil, mais à un seul vote. Tous les
représentants ont cependant voix consultati-
ve. a

— Seules les question d’intérêt régional peu-
vent être traitées au Conseil. S'il y a contesta-
tion sur ce point, le président fait décider par
le vote si la question est régionale.

— Les conseillers voient à l'expédition des af-
faires administratives à la préparation du
budget, à l'accomplissement des décisions de
l'assemblée générale, poursuivent le travail
et les démarches entrepris, prévus ou qu'ils
jugent dans l'intérêt du Conseil et de la ré-
gion. Le Bureau de Direction se tient en con- tact au besoin avec les divers organismes é-

Conomiques de la région afin d'assurer une
plus complète unité d'action.

— Le bureau de direction a le pouvoir de
nommer un COMMISSAIRE dont il fixe le
salaire, les attributions et les dépenses. Le
Commissaire se rapporte à l’Exécutif et sa
fonction consiste à s'occuper pour le compte
du Conseil, des réalisations pratiques d'inté-
rêt régional, dans le domaine économique.
Activités: L'étude, l'enquête, les recherches,
les relevés techniques, la compilation de sta-
tistiques, la publicité, les démarches se rap-
portant à des questions ou à des projets con-
cernant l’organisation économique et le dé-
veloppement de la région comptent parmi les
principales activités du Conseil, du Bureau de
Direction et des comités. L'agriculture, la co-
lonisation, l’industrie, les mines, le commerce
le transport, les services publics, le touris-
me, la publicité reçoivent une attention toute
spéciale...”

Ces citations démontrent, sans l'ombre
d'un doute le caractère vraiment régional d‘un
Conseil d'Orentation Economique. Et si l'on é-
tudie les réalisations du Conseil du Saguenay,
l’on verra encore que les problèmes auxquels
ce conseil s’est attardé sont vraiment des pro-
blèmes qui intéressaient toute la région. II
suffirait de mentionner l'amélioration aux che-
mins de fer et la fameuse voie ferrée dë Chi-
bougameau obtenue grâce aux démarches du
Conseil Economique. Mentionnons encore, les
remèdes obtenus pour remédier au chômage,
la recherche des marchés pour les produits
manufacturés dans la région, etc.

Dans le Bas St-Laurent que de problèmes d'or-
dre régional sollicitent notre attention. Men-
tionnons encore parmi ces problèmes qui nous
touchent et à la solution desquels un Conseil
d'Orientation Economique du Bas St-Laurent
pourrait travailler: la recherche des marchés
pour Ja vente de nos produits agricoles, par-
ticulièrement la patate et les produits laitiers;
l'obtention d’un brise-glace pour ouvrir la
voie à la navigation d'hiver dans nos ports de
la rive sud et de la rive nord, l'exploitation
forestière, l'expansion industrielle, etc, etc...

, Le temps presse pour que nous envisa-
gions notre économie sur un plan régional.
C’est s’illusionner que de vouloir développer
une localité sans se préoccuper de l‘ensem-
de sa région économique.

Si, en 1956, nos hommes d'affaires sont
capables de jeter un regard d'ensemble sur
l’économie du Bas St-Laurent et de travailler
à son progrés nous pourrons avoir confiance
en eux. Ou la population de toute la région
économique du Bas St-Laurent fera preuve
d'esprit de coopération ou nous nous affaibli-
rons par notre division.

Le Comité Provisoire du
Conseil d'Orientation Economique

du Bas St-Leurent.

Par Jean-Paul LEGARE, secrétaire.  
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La campagne
de St-Boniface

Une grande campagne de sous-
cription se fera dans toutes les
régions de notre province en fa-
veur du Grand-Séminaire de St-
Boniface, le Grand Séminaire de
nos compatriotes de l'Ouest ca-
nadien.

L'organisation de la campagne
a été confiée aux Chevaliers de

- Colomb qui fourniront leurs con-
ributions mais surtout leur tra-
vail pour intéresser à cette veu-
vre importante tous leurs conci-
toyens conscients de leurs res-
ponsabilités envers leurs frères,
leurs cousins du Manitoba, de la
Saskatchewan et de l’Alberta.

Il est absolument urgent qu’un
Grand Séminaire régional soit é
tabli dans l’Ouest pour lournir
des prêtres aux fidèles dispersés
dans les vastes plaines et qui sou-
vent se comptent chanceux d’a-
voir la messe et de voir un prê-
tre tous les mois. Sans prêtre il
n'y a pas de religion, pas de mes-
se, pas de secours religieu, et
sans un Grand Séminaire il n'y
a pas de prétres. Car nous ne
sommes plus à l’époque où nos

+. propres diocèses ont assez de pré-
tres pour en envoyer prendre soin
de nos compatriotes d’au-delà des
Grands Lacs.
Devant ces besoins les Evêques

de l'Ouest, NN. SS. Baudoux, Dé-
cosse, Blais, Routhier et Lussier,
lancèrent le printemps dernier un
appel désespéré aux Evêques de
notre province et aux Chevaliers
de Colomb du Québec: “Nous
sommes à bout de nos moyens.
Construisez-nous notre Grand-Sé-
minaire”.
Les Archevêques et Evêques de

la Province, réunis en assemblée
à Québec, approuvèrent la de-
mande. Et leur secrétaire, S.Æ.
Mgr Garant écrivait le 30 juin au
juge T.-A. Fontaine:
“Leurs Excellences Nossei-

gneurs les Archevéques et Evé-
que de langue française de
l’Ouest ont soumis à l’Assemblée
Episcopale de la province de Qué-
bec le projet de lancer une sous-

cription dans la province de Qué-
bec en faveur du Grand Sémi-
naire de St-Boniface, considéré
comme le Grand Séminaire de
tous les diocèses de langue fran-
çaise de l'Ouest, et de confier à
l'Ordre des Chevaliers de Colomb
le soin d'organiser cette souscrip-
tion publique.

SAINTE-FLORENCE
Baptêmes.— Le 5 février, Marie-

Odette, enfant de M. et Mme Mi-

- «bel Lévesque (M.-Jeanne Roussy).

 

@rain, M. Paul Lapierre; marrai-

-

ne, Mme Glorianne Lévesque, on-

cle et tante de l’enfant.

— Le 14, Joseph-Gilles, enfant

de M. et Mme Zénon Gendron

(Jeannette Plante). Parrain ct

marraine, Jean-Guy et Huguette

Tremblay, cousins de l'enfant.

— Le 26, Marie Thérèse-Franci-

ne, enfant de M. et Mme Philippe

Beaulieu (Françoise Dionne). Par-

rain et marraine, Sylvio et Geor

gette Dionne ,oncle et tante de

l'enfant.

Va-et-vient.—Mlle Laurette Gen-
dron, de Hauterive, est en pro-

menade chez ses parents, M. et
Mme J.-E. Gendron.
— M. Patrick Richard, de Lac-

au-Saumon, a visité des parents,
ou. et Mme A. Morin.

—M. et Mme Honoré Doiron

furent de passage 3 Campbellton,

derniérement.

— M. et Mme Jean Thibault ont

visité leur fils Bona, au sanato-

rium de Mont-Joli. Ils étaient ac-

compagnés de leurs autres enfants,

Richard, Laval et Michel.
— Mme Donat Martel est de pas-

sage à l'Hôtel-Dieu de Campbell-

ton.

— M. et Mme Louis Dumais é-

taient de passage à Québec, der-

nièrement.
 

Il nous fait plaisir de vous in-
former que l’Assemblée Episco-
pale a accueilli favorablement
cette demande et qu'il lui serait
agréable de voir les divers con-
seils de 1'Ordre dans la province
se charger de l’organisation de
cette souscription”.

C’est pour obéir à un appel de
l'Eglise et de Dieu que les Che-
valiers de Colomb font la cam-
pagne pour le Grand Séminaire
de St-Boniface, voulant en cela
servir l'Eglise et leurs compa-
triotes.

Tous les vrais catholiques et
tous les vrais patriotes répon-
dront à leur appel.

Communiquez avec le conseil
des Chevaliers de Colomb le plus
près de chez vous.
Le mot d'ordre de la campa-

gne : “La foi du Québec donnera
à St-Boniface son Grand Sémi-
naire”,

re

du Grand Séminaire
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L'annonce peut être considérée comme

—5
 

—

une forme de nouvelle
M. Bertrand Gerstein, secrétaire-

trésorier de Peoples Credit Jewel-
lers, a été élu président de l’Asso-
ciation des bijoutiers du Canada à
I'issue du congrès de cet organis-
me qui s’est tenu à l'hôtel Royal, à
Toronto.

Se référant à un programme pro-
pre à stimuler les ventes, M. Ger-
stein a conseillé à tous les bijou-
tiers de donner leur attention à la
publicité dans les journaux.
Le journal apporte la nouvelle

dans tous les foyers, dit-il, et il est
lu par chacun des membres de la
famille. Depuis que l’annonce peut
être considérée comme une forme
de nouvelle, ses hons effets ne tar-
dent pas à se faire sentir.
M. Gerstein est maître en scien-

ces politiques et en économique de
l’université de Toronto. Il est en-
tré dans la profession en 1938 sous
la direction dynamique de son père
M. Frank Gerstein, fondateur et  

gérant actuel de Peoples Credit
Jewellers. Comme son père, qui a
débuté en 1919, il vise à faciliter
à tous les Canadiens la possibilité
d'avoir accès aux meilleures cho-
ses de la vie.

————
~——

 

Sainte-Irène
Va-et-vient— M. Jeannot Ruest

a passé une quinzaine de jours à
Montréal, dernièrement.
— MM. Arsène Voyer et Julien

Thériault sont revenus des char:
tiers.
—M. Charles Bélanger, employé

du ministère de la Colonisation,
à Rimouski, a visité sa famille, e
fin de semaine. :
— Mme Jules St-Onge a passé

quelques jours chez M. Philippe
Lauzier.
— M.Jean-Marc Bélanger est re-

venu de la Côte Nord.
— M. et Mme Philippe Lauzier  

ont visité, dernièrement, Mme Ju-
les St-Onge.
— Mlle Lucie Dubé est partie

pour Montréal ou elle a un emploi.
—M. et Mme Alexis Dumas, de

speuawoid ua juos ‘soJoISIg-SIOL],
chez M. G.-A. Rioux, père de Mme
Dumas. ‘

— M. Lionel Lebrun est revenu
de la Terre de Baffin.

— Baptême.— Le 8 février der-
nier est né, à la Maternité des SS.
de l'Espérance, à Amqui, Joseph-
Aubin-Didier, baptisé le 19, enfant
de M. et Mme Louis Arsenault (E-
dith Dionne), de Ste-Irène. Parrain
et marraine, Jean-Guy et Desnei-
ges Arsenault, respectivement cou-
sin et soeur de l'enfant. Porteuse,
Mlle Marie Arsenault, cousine.

 

© Il y a plus de joie à donner qu’à
recevoir. Ce n’est pas par gaieté
de coeur que nos frères de l’Ouest
demandent notre aide. Ils ont un
besoin urgent de nous pour bâtir
leur Grand Séminaire à St-Boni-
face. Répondons généreusement à
l’appel des Chevaliers de Colomb.
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ATOUS LES PROPRIETAIRES ET LOCATAIRES
 

Pour les villes de Rimouski, Mont-Joli et Matane

Tous les baux de logements d’habitation expirant le ou après le 30 avril 1956 seront automatique-

ment prolongés jusqu’au 30 avril 1957, à moins que l'une ou l’autre des parties n‘empéche cette

prolongation automatique de la façon suivante:

1. Un locataire qui désire quitter les lieux à l'expiration de son bail doit donner à son propriétaire

un avis écrit de son intention, au plus tard le 31 mars, si son bail expire le 30 avril, et, au plus

tard 30 jours avant son expiration, si son bail expire après le 30 avril.

2. Un locataire qui veut empêcher que son bail avec son propriétaire soit prolongé aux mêmes con-

ditions (soit qu’il désire une réduction de loer ou un changement dans les conditions de loca-

tion), doit s'adresser à la Régie des Loyers pour faire une demande de prolongation de bail et

de fixation de loyer au plus tard le 31 mars si son bail expire le 30 avril et au plus tard 30 jours

avant son expiration si son bail expire le 30 avril.

3. Un propriétaire qui veut empêcher que son bail avec son locataire soit prolongé aux mêmes

conditions, (soit qu'il désire une augmentation de loyer, ou un changement dans les conditions

de location), doit donner à son locataire un avis écrit de son intention au plus trad le 31 mars,

dans le cas d'un bail expirant le 30 avril et, au plus tard 30 jours avant son expiration, dans

le cas d'un bail expirant le 30 avril.

4. Un locataire qui a reçu de son propriétaire l‘avis mentionné au paragraphe précédent et qui

ne désire pas accepter les nouvelles conditions de son propriétaire, doit s’adresser à la Régie des

Leyers pour faire une demande de prolongation de bail et de fixation de loyer.

Cette demande de prolongation de bail et de fixation de loyer doit étre faite au plus tard le 31 mars,

si l'avis du propriétaire a été donné le ou avant le 20 ‘mars et, dans les 10 jours de cet avis, s'il a

été donné aprés le 20 mars.

(CET AVIS NE CONCERNE PAS LES MAISONS CONSTRUITES APRES LE 30 AVRIL 1951)

POUR TOUS RENSEIGNEMENTS ADDITION-

NELS, S'ADRESSER A LA REGIE PROVIN-

CIALE DES LOYERS.

BUREAUX: 74 Cathédrale, Rimouski,

Tél: 3592 et 2080

CASIER POSTAL 746

_
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Fin de saison exci-
| dimanche, il jouera à Détroit pour

tante dans la Ligue
Nationale

Dans la ligne Nationale, il fau-,
dra probablement patienter jus-
qu’au dernier programme régulier
pour connaître le classement final.
Actuellement seules les premiere
et dernière positions sont déci-
dées. Les Canadiens sont assurés
de la première position, et Chi-

 

i

cago terminera dernier, malgré la
présence du fin renard Dick Irvin
sur les lieux. Mais les Rangers et
les Red Wings se livreront une lut-
te sans merci pour la 2e position
jusqu'à la fin de la saison.

Au moment où ces lignes sont
écrites, Détroit possède une a-
vance de deux points, mais il joue

à New-York, jeudi, et une victoire
de ce dernier le placerait sur un
pied d’égalité avec le Red Wings,
avec encore deux parties à jouer
pour chaque club.
Les Bruins de Boston possèdent

de bonnes chances de devancer les
Leafs de Toronto pour la quatrié-
me-place. Avec encore une partie
à jouer contre Chicago, ils ont un
point d'avance sur Toronto.
Toronto jouera seulement same-

di prochain chez lui, contre Chi-
cago, et devrait l’emporter. Mais,

sa dernière partie, et si les Red
Wings doivent gagner cette partie
pour s'assurer la 2e place, il est
juste de prévoir une défaite pour
les Leafs. En somme, les joutes
‘de dimanche: Toronto à Détroit,
Chicago à Boston et Montréal à
New-York, décideront probable-
ment du classement final. Ce der-
nier classement devrait se lire
comme suit: Canadiens, Rangers,
Détroit, Boston.
 

MATANE L'EMPORTE PAR 3 a2
B. Martin marque le but ga-
gnant après 81 minutes et 30
secondes de jeu.
Les Red Rock de Matane ont

pris les devant 2 parties à une
dans leur série finale en battant
les Aigles de Mont-Joli 3-2, de-
vant une foule de plus de 2,000
amateurs, le 8 mars, à Matane.

- Bertrand Martin a été le grand
héros de cette joute en enregis-
trant le but vainqueur dans la Ze
période supplémentaire.
Matane a complètement dominé

dans cette partie et n’cut été la te
nue sensationnelle de Pearson,
dans les filets du Mont Joli, le

 

Annonces classées
A VENDRE: maison. Pour infor-

mations, s’adresser à Jean-Louis

Gauthier, tél.: 944W, Matane.

 

A VENDRE : deux maisons de
2 étages, l’une située à 97 Saint
Christophe et l'autre à 49 St-Jérô-

me. Toutes deux très bien situées.

Conditions avantageuses à ache-

teur sérieux. S’adresser a Olive
Desgagnés, tél.: 156, Matane.

A VENDRE: maison située à 14

rue Thibault, Matane, près de l’hô

pital. 10 pièces Pour visiter, s’adres-

ser à M. Geo. Simard, 16, rue Thi-
haulr tél. 941. Matane.

A VENDRE: maison de 26 x 28.
terrain de 45 x 50 compris. Cause
de vente : départ. S'adresser à Clau-
de Fortin, Matane-sur-Mer, tél.
$73-w.

A VENDRE: maison située rue
St-Georges. Téléphoner à 516-W.

A VENDRE OU A LOUER: lo-

cal pour entrepôt ou commerce, si
tué à 66, St-Christophe. S’adresser
à la Boulangerie Pelletier, Matane

A LOUER: logement de 5 piè-
ces, chauffé, libre immédiatement
Téléphoner à 725.

A LOUER : logement de 3 piè-
ces. S’adresser par téléphone à
1063-W.

A LOUER : maison de 4 pièces
plus chambre de bain, située rue
Bernier. S’adresser par téléphone
à 959W, 10 rue Bernier, Matane.

A ceux qui aiment la vente, in-
vitation à nous écrire pour con-
naître nos conditions. FAMILEX,
1600 Delorimier, Montréal.

 

 

 

score aurait certainement été de
7 ou 8 à 2. Pearson repoussa 57
lancers contre seulement 25 pour
R. Lapointe.
Dans la lére période, les Red

Rock eurent complètement l’avan-
tage du jeu, mais ne purent pren-
dre l'avance. Fournier compta
pour Mont-Joli pendant que Y.
Tremblay purgeait une punition
et la période se termina à l’avan-
tage des Aigles au compte de 1-0.
Luc Dionne égalisa ies chances

à 18.08 de la seconde période, en

déjouant Pearson sur un bel ef-
fort individuel. Fournier fut bles-
sé à un oeil au cours de cette re-
prise et ne revint pas sur la glace.
A 5.08 de la 3e période, Frank

Dionne, assisté de Tremblay et
Bernier, donna l’avance au club lu-
cal, 2 à 1, mais 5 minutes plus

tard Mont-Joli égalisait quand Ja-
nelle déjoua Lapointe, sur des pas-

ses de Gagnon et Béchard, et la

3e période se termina au compte
de 2-2.

Après 21 minutes et 30 secon-
des de jeu supplémentaire, B. Mar-
tin accepta une passe parfaite de
Girard pour déjouer Pearson et
donner la victoire aux siens. Mar-
tin reçut une ovation monstre pour
ce but qui donne maintenant l’a-
vance au club local 2 parties à 1.
Les arbitres Charest et Simard

s'acquittèrent très bien de leur
tâche et imposèrent un total de
16 punitions divisées également
entre chaque club.

SOMMAIRE
Première {période

Mont-Joli : Fournier 10.23
Punition : Yvon Tremblay, 9.35.

Deuxième période

Matane : Luc Dionne 18.08

Punitions : Jean Gagnon, 1.37;

R. Arsenault, 7.08; Métivier, 7.08;

J.-M. Durette, 10.25; M. Gagnon,

12.26.

Troisiéme période

Matane : Frank Dionne

(Y. Tremblay, G. Bernier)

Mont-Joli : Janelle
(Jean Gagnon, Béchard)

5.32

12.50

Punitions : Lord, 13.32; F. Dion-

ne, 15.07; G. Bernier, 15.07; Y.

Tremblay, 15.07; JeanGagnon,

15.07; Janelle, 15.07, M. Gagnon,
15.07.

10 minutes supplémentaires

Aucun point.
Punitions : G. Thibault, 4.20; L.

Lord, 4.20.

20 minutes supplémentaires
Matane : B. Martin 11.20 (B. Girard, Luc Dionne)

LA VOIX DE MATANE

Matane
Talbot, Martin et Tremblay

sont les compteur
Dans la quatriéme partie de la

série finale pour le championnat
du Bas St-Laurent, le club local
Pa emporté sur les Aigles de
Mont-Joli, au compte de 3-1, pour
prendre une avance de 3 parties
a une dans cette série 4 de 7.
La prochaine joute aura lieu a

Matane le 17 mars, et si les Red
Rock l’emportent de nouveau ils
seront déclarés champions du Bas
St-Laurent. Cette partie ne fut
pas aussi mouvementée que les 3
premières, et à certain moment
o nassista à du jeu très décousu.
Roma Fournier, blessé lors de

la dernière joute à Matane, était
inactif et cette absence a semblé
beaucoup nuireaux Aigles.

Les jeunes équipiers de Ray-
mond Lapointe ont joué avec une
maitrise de vétérans. A mesure
que la joute avançait, on put s'a-
percevoir qu’ils sortiraient vain-
queurs.
Au cours de la première pério-

de, Gilles Talbot donna l’avance
aux Red Rock en déjouant Pear-
son après avoir reçu une passe de

Martin.  Martin et Tremblay portèrent le

prend l'avance 3 parties à 1
compte à 3-0 dans la 2e période.
Lue Dionne, Girard et Frank
Dionne recurent des assistances
sur ces deux buts. Fait à remar-
quer, c’était le 2e but gagnant en
autant de joutes que comptait
Martin.

Lefty Lord évita le blanchissage
aux siens en déjouant R. Lapointe
dans la 3e période, assisté de Ar-
senault.
Les gardiens de buts eurent la

tâche relativement facile, alors
que Lapointe bloqua 15 lancers et
Pearson 17.

Sept punitions furent imposées
par les arbitres Charest et Simaud
dont 5 au club local.

SOMMAIRE

Première période
Matane : Talbot .......... 3.48

(Martin)

Punitions : Métivier, Rocque, Gi-
rard, Lord, Lord.

Deuxième période
Matane: Martin 10.00

(L. Dionne, B. Girard)
Matane : Tremblay ..... 17.00

(Frank Dionne)
Punitions: Métivier et Dumais.

Troisième période
Mont-Joli: Lord 4.26

(Janelle, Arsenault)

 

Les Red Rock

Les porte-couleurs matanais re-
cevront de la ville de Matane un
cadeau-souvenir en gratitude de
leurs efforts réussis durant la sai-
son de hockey 1955-56.
Toute la population doit savoir

que les nôtres se sont dépensés
sans compter et ont déployé leur
savoir-faire et leur énergie sans
rémunération aucune, au cours de
la saison qui vient de se terminer.

QUILLES
NETTOYEUR PILON ENR.

. J Moy.
Jacqueline Gagné . 42 1045.
Jovette Levasseur 33 979
Guy Audit 39 116.7
J.-Yves Robitaille 49 116.5
Guy Imbeault 34 1105

YVON DION
Atelier de mécanique

J Moy.

Suzanne Vézina 43 100.8
Claire Fontaine 24 932
Lucien Sirois 4 1136
Bob Métivier 27 1272
Paulo Métivier 45 1262

LA CIE DE TRANSPORT
J Moy.

Jeannine Côté 58 939.0
Blandine Bernier .. 52 100.1
Jean-Guy Gagné . 21 115.1
Eudore St-Pierre ..... 18 127.2
Louis Bouchard .... . 39 132.8

PENSION CHOUINARD
J Moy.

Adèle Bénard 61 995
Suzanne Dionne 21 1114

Benoit - Sirois 6 1096
Ghislain Sirois 61 117.6
Yves Banville … . 136.8 21

VICTOR GAUTHIER
Menuiserie générale

J Moy.

Claire Vézina 6 810
Denise Giroux 6 835

Aurélius Paradis 9 108.5
Jean-Yves Talbot .… 27 1352
Clément Dionne 27 120.0
LE COIN DES PETITS ENR.

J Moy.

Carmen Martel 6 100.9
Laurette St-Louis 49 89.2

Miville Gauthier 21 1125
Réginald Michaud 51 1153
Rodrigue Gauthier 33 1314

LE CHOIX DU COUPON

Thérèse Giroux 12 89.6
Denise Giroux 12 91.0

Claire Vézina 18 814
Hélène Lafontaine 12 892
Liette Tremblay 15 784

CHEVALIERS DE COLOMB   J Moy.

Monique Leblanc 15 972
Céline Giroux 12 60.7
Stella Desjardins … 3 600
Monique Fortin 9 690
'Raymonde Levasseur 18 674 |

recevront un

cadeau-souvenir
Notre journal se fait aujour-

d'hui l’interprète de tous pour fé-
liciter et saluer “chapeau bien
bas” nos Red Rock.

Il nous a fait plaisir de publier,
au cours de cette saison sportive,
photographies et biographies des
joueurs de Raymond Lapointe.
La ville de Matane doit s’enor-

gueillir du succès de ses fils, “Vi-
ve les Red Rock”!

St-Léandre
Baptême.— Le 10 mars, Marie-

Marlene, fille de M. et Mme Vie-
torin Bernier. Parrain et marrai-
ne, Alcide et Annie Bernier, frère
et soeur de l'enfant. Porteuse,
Mme Valmont Bélanger, également
soeur de l'enfant.

Va-et-vient.— Dimanche dernier,
 

Jeudi,

Mme Adrien Michaud, institutrice

le 15 mars 1956

à St-René Goupil, était en prome-
nade dans sa famille.

— Mlle Thérèse Bernier, de Ma-
tane, était aussi récemment dan-
sa famille.
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L'art de la sculpture

sur bois dans le

Québec émerveille

les touristes du

monde entier. 

Bon Premier

      

 

    

   

2

DOW. la bière de
qualité, plaît aussi
1€N aux touristes

qu'aux Canadiens.

 

 

DOW EST LA SEULE BIERE '@L/MATISEE’  



 

Jeudi, le 15 mars 1956
 

 

   

LUCIEN DIONNE
Célibataire. +

Place natale : Matane.

Date de naissance: 10 avril 1939.

Grandeur : 5744”.
Pesanteur : 155 lb.
Club précédent: Castors, de

Matane.

Superstition : aucune.
Mets préféfé avant une joute:

steak.
Endroit à visiter : Paris.
Ville préférée dans le circuit:

Mont-Joli.
Acteur préféré:

mark.
Actrice préférée : Shelley Win-

ters.

Richard Wid-

Chanteur préféré: Benmamino
Gigli.

Chanteuse préférée: Theresa
Brewer.

Plus grande émotion dans le
hockey : Faire crier les specta-
teurs.

Sport préféré en été : baseball.

Qu‘arrivera-t-il

LA VOIX DE MATANE

 

Les Red Rock de Matane

YVON TREMBLAY

Célibataire.
Place natale : Matane.

Date de naissance: 15 août 1935.

Grandeur: 5'3".

Club précédent : Riv.-du-Loup.
Principe: fait toujours le

signe de la croix avant la partie.

Mets préféré avant une joute:
steak. ‘

Endroit à visiter : Amérique du
Sud.

Ville préférée dans le circuit:
Rimouski.
Acteur préféré : Mickey Rooney,

à cause de sa grandeur.
Actrice préférée : Doris Day.
Chanteur préféré: Roy Hamil-

ton.

Chanteuse préférée : aucune.
Plus grande émotion dans le

hockey: perdre le championnat

provincial, l’an dernier.

Sport préféré en été : tennis.

dans la ligue
Matane-Matapédia-Rimouski ?

Au moment où ces lignes sont
écrites, rien n’a encore été décidé
au sujet de la cinquième joute de
la série finale, entre Mont-Joli et
Matane, pour le championnat du
Bas St-Laurent.

Il semble que Mont-Joli voudrait
jouer cette partie sur une patinoi-
re neutre, chose que le gérant du

club local, Raymond Lapointe. ne
veut pas accepter. Nous espérons

que Raymond saura tenir son bout,

dans cette affaire, pour ne pas

priver les fidèles supporteurs du
club local d'assister à cette joute
qui s'annonce comme l’une des
plus sensationnelles de la saison.

 

Funérailles de
M. E. Ouellet

Les funérailles de M. Edouard
Ouellet, décédé le 4 mars, à l’âge
de 71 ans et 5 mois, avaient lieu
récemment en l’église St-Jérôme
de Matane.

Outre son épouse, Mme Catheri-

ne Gagné, il laisse dans le deuil

ses fils: MM. Henri et Yvon Ouel-

let; ses filles: Mmes Alfred Ga-
ron (Rose) et Léo Charest (Her-
mance); un fils adoptif, M. Augus-

te Campion.
Lui survivent également, sa mè-

re, Mme Edouard Ouellet (Malvi-
na Servant); ses brus : Mmes Henri

Ouellet (Estelle Bond), Yvon Ouel-
let (Thérèse Gauthier); ses gen-
dres : MM. Alfred Blouin et Léo
Charest; un frère, M. Yvon Ouel-
let sr; trois soeurs : Mmes Emile
Leclerc (Marie-Louise), Joseph Mi-
chaud (Célina), Joseph Gauvin
(Rosa); ses beaux-fréres, MM. Jo-
seph Gagné, Emile Leclerc et Jo-
seph Gauvin.
La levée du corps fut faite par

M. le chan. Théodule Desrosiers,
curé, qui chanta aussi le service,

assisté de MM. les abbés Thibault
el Paradis qui agissaient comine
diacre et sous-diacre.
Le chant fut fait par la Chorale

paroissiale. À l’orgue, Mme Aimée-

Rose Raymond.
Les porteurs furent MM. Joseph

Gagné, Alexandre Charest, Ludger
Francoeur, Philippe Santerre, Phi-
lippe Carrier, J.-Baptiste Carrier
el Paul Gagné.
Nos sincéres condoléances.

Nouvelles brèves
La construction du nouvel en-

trepôt frigorifique est prévue pour
le début de mai.

©
Un tapis d'asphalte sera posé

au cours de l’été sur la route Ma-
tane-St-Luc. Le coût des travaux
est estimé à quelque $90,000.
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Ecole Supérieure
e A ’

Victor Côté
CONCOURS DE FEVRIER

12e année : Réjean Gagnon, Ro-
land Gladu, Conrad Bouffard, Lu-
cien Tremblay, René Gagnon.

lle année : Jean-Marie Synnett,

Carol Guy, Jacques Aubin, Réal
Gosselin, Marc-André Guimond.

10e année: Guy Gagné, René
Fillion, Albert Desgagné, Jean Na-
zair, Lucien Dionne.

9e année : Denis Sirois, Léonidas
Levasseur, Evague Isabelle, Ma-

rius Desbiens, Jean-Paul Richard.

8e année: Jean-Mare Dufour,
Gilles Chassé, Patrick Dugas, Mar-

cel Desrosiers, Patrice Harrison.
7e année À : Gérard Dufour, Ma-

rius Dubé, Magella Garon, Richard

Ouellet, Yvan Bernier.

7e année B : Paul-Edmond Dion-
ne, Victor Sirois, Claude Gau-
thier, Bertrand Forbes, Jean-Clau-
de Raymond.

6e année À : Jean-Yves i.éves-
que, Jean-Paul Thériault, Gilbert

Tremblay, Claude Harrison, Chris-
tian Leclerc.

6e année B: Serge Côté, Mario
Gladu, Jacques Roy, Roger Choui-

nard, Ghislain Fillion.

5e année À: Rodrigue Tremblay,
Réal Métivier, Victor Desrosiers,

Guy Coulombe, René St-Laurent.
5e année B: Claude Sirois, Mi-

chel Vinet, Gordon Blais, William
Gleeson, Jean-Claude Gagné.

5e année C : Richard St-Laurent,
Rodrigue Bérubé, Réal Fortin, Ro-
land Berthelotte.
4e année À : Bertrand Coulom-

be, Benoît Turcotte, Pierre Dionne,

Camille Harvey, Bertrand Boulan-
ger.

4e année B: Claude Joncas, Ro-
ger Bélanger, Jacques Fortin,
Jean-Jacques Pelletier, Richard
Leclerc.
4e année C: Jean Lavoie, Jean-

Yves Tanguay, Hugues Vézina,  

PAULO METIVIER

Célibataire.
Place natale : Matane.

Date de naissance: 10 avril 1932.
Grandeur : 5’8”.

Pesanteur : 155 lb.
Club précédent:

Matane.

Castors, de

Superstition : aucune.
Mets préféré avant une joute:

steak.
Endroit à visiter : Floride.
Ville préférée dans le circuit :

Rimouski.

Acteur préféré: Clark Gable.
Actrice préférée : Doris Day.
Chanteur préféré : Mario Lanza.
Chanteuse préférée : Doris Day.
Plus grande émotion dans le

hockey : tour du chapeau contre

Amqui en semi-finale.

Sport préféré en été : natation.

 

J-YVES THIBAULT
Célibataire.

Place natale : Matane.

Date de naissance: 3 avril 1933.
Grandeur : 57”.
Pesanteur : 145 lb.

Superstition : cartes.

Mets préféré avant une joute:
steak.

Endroit à visiter : Sud.
Ville préférée dans le circuit :

Rimouski.
Acteur préféré:

blay.
Actrice préférée: Virginia Mayo.
Chanteur préféré : Mario Lanzo.
Chanteuse préférée : Yvette Gi-

roux.
Plus grande ambition dans le

hockey : aurait aimé aider le club
plus longtemps.

Sport préféré en été : tennis.

Adrien Trem.

 

Jean Pellerin, Rodrigue Ouellet.
3e année A: Jean-Claude Bélan-

ger, Gilles Santerre, Carol Levas-
seur, Jean-Guy Isabelle, Victor
Thériault.

3e année B: Russell Dubé, Ma-
rius Marmen, Jacques Bérubé,
Gervais Fournier, Marius Harrison.

2e année A: Louis-Marie Syn-
nett, Robert Bélanger, Jean-Roch
Bélanger, Gaétan Marquis, Marcel

Gamache.

2e année B:

Marc-Omer
Marc Pelletier,

Larrivée, Christian
Ouellet, Gilbert Barriault, René
Bélanger. ;

lère année À : Edmond Joncas,
J.-Arthur Bernier, Paul Deschénes,

M.-André Fortin, Denis Gagné.
lére année B: Alain Gauthier,

Guy Fournier, Richard Thibault,
Claude Bérubé, Ghislain Fournier.

lère année C: Gaston Fortin,

Yvon Thibault, Jean Côté, Jean-
Charles Guimond, Roland Plourde.  

GILLES TALBOT

Célibataire.

Place natale : St-Victor, Matane.
Date de naissance: 27 sept. 1935.
Grandeur : 57".

Pesanteur : 170 1b.
Club précédent :

Matane.
Superstition : aucune. ~
Mets préféré avant une joute:

steak.
Endroit à visiter : Montréal.
Ville préférée dans le circuit:

Rimouski.
Acteur préféré : Bob Hope.
Actrice préférée : Marilyn Mon-

roe.
Chanteur préféré : Maurice Che-

valier.
Chanteuse préférée : Ertha Kitt.
Plus grande émotion dans le

hockey : championnat 1954-55.
Sport préféré en été : tennis.

Castors, de

CONSEIL...
(Suite de la 1ère page)

conseil approuve les heures d’ou-
verture et de fermeture des salons
de barbier et coiffure.

Indemnité— On a décidé d’ac-
corder à Mme Albert Otis la som-
me de $25 comme indemnité pour
dommages causés à sa propriété
par les égouts municipaux.
Croix-Rouge.— Le conseil de vil-

dempteur et président de cet en
semble musical. En accédant à cet-
te demande, MM. les échevins ont
toutefois exprimé le désir que
l'Harmonie donne des concerts
pius fréquemment.

Requête de nos figaros.— Le

conseil prend connaissance d'une
lettre de l’Association des barbiers
et coiffeurs, groupement affilié au
Comité conjoint des Barbiers et
Coiffeurs du Québec, demandant
que le conseil de ville exige au
préalable une carte de compéten-

Funérailles de
M. J. Durette

Les funérailles de M. Johnny
Durette, décédé accidentellement
le 10 février dernier, ont eu lieu
le 13 du même mois en l’église
St-Jérome de Matane. Le défunt,
qui était âgé de 68 ans, était l’é-
poux de Mme Ursule Richard, de

Matane, qui lui survit ainsi que

ses fils: Georges-Henri, Victor et

Charles-Auguste; une fille, Mlle
Cécile Durette; son père, M. Ca-

jétan Durette, du Maine; ses
soeurs : Mmes Amanda Durette, du
même endroit, Olivier Caron (Mé-
lida), de Taschereau, Abitibi; Al-

bert Quinn (Juliette), de Bidde-

ford, Richard Jacoby (Eliane), du

Maryland, Jos. Maillet (Eva), de

Biddeford; son frère, M. Antonin

Durette, et ses beaux-fréres et bel-
les-soeurs, ainsi que plusieurs ne-

veux et nieces.
Le défunt était un employé de

la Cie Price Brothers, firme au ser-

vice de laquelle il travaillait de-
puis 53 ans. La croix était portée
par M. Cléophas Gauthier et le
cercueil, par MM. Adrien Trem-
blay, Blond Dugas, Oscar Trem-

blay, Paul Harrison, Forbes Tru-

chon et Philippe Métivier, tous
membres du Syndicat Ouvrier, or-
ganisme dont le défunt faisait
partie.
La levée du corps fut faite par

M. le chan. Théodule Desrosiers
qui officiait au service, assisté de
MM. les abbés Pierre-Noél Hallé et
Léopold Thibault, diacre et sous-
diacre.  
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GASTON THIBAULT

Célibataire.

Place natale: Matane.

Date de naissance : 16 janvier
1929.
Grandeur : 57%".

Pesanteur : 145 lb.

Club précédent: Sept-Ies.
Superstition : aucune.
Mets préféré avant une joute :

steak. °
Endroit à visiter: Hawaï.
Ville préférée dans le circuit:

Mont-Joli.

Acteur préféré: John Payne.
Actrice préférée : Ava Gardner.
Chanteur préféré : Johnny Ray.

Chanteuse préférée : PaddiePaige.
Plus grande émotion dans le

hockey : championnat de la Côte
Nord en 1952-53.

Sport préféré en été:
molle.

balle-

ce de toute personne qui désire-
rait exercer le métier de barbie-
ou coiffeur et coiffeuse à Matane.
On demande également que le
e vote un autre montant de $25
comme sa contribution à la pro-
chaine campagne de souscription.
Annexion.— La Chambre de

Commerce patrone un projet d’an-
nexion à la ville des Côtes St-
Christophe, St-Pierre et St-Jean
ainsi que du secteur Matane-sur-
Mer, afin d’agrandir les limites de
la ville et de permettre aux habi-
tants de ces quartiers de bénéfi_
cier du service d’aqueduc munici
paul. M. Doré, maire suppléant,
rappelle que des délégués de ces
quartiers sont présentement à Qué-
bec avec une requête portant la
signature de 80% des contribua-
bles qui favorisent l’annexion de
la paroisse. La question est ren-
voyée pour étude.

Eclairage— On discute quelque -
temps de l'achat d’un phare rota-
tif pour la piste d’atterrissage de
l'aéroport de Matane. Cette acqui
sition entraînerait une dépense de
près de $1,500. La question reste
également à l’étude pour une pro-
chaine séance.

Kiosque.— La Chambre de Com-.
merce de Mont-Joli réserve, par
lettre, un kiosque pour la tenue
de la prochaine exposition régio-
nale, afi nd’y exposer ses indus-
tries locales. Demande accordee.
Délégué.— Lettre de l’Union des

Municipalités du Québec qui an-
nonce la tenue de son congrès à
l’île Ste-Hélène, le 9 avril. La ville
de Matane sera sûrement repré-
sentée et un délégué sera nommé
ultérieurement.

Terrains offerts.— La Cie Price
Brothers a offert à la ville de lui
céder un terrain de 45,000 pieds
de superficie pour la somme tota
le de $17,500. Ce terrain, occupé
encore par une usine désaffectée
de la Compagnie, pourrait servir
a la ville pour faire un débouché
à la rue Price. L’offre a été prise
en grande considération.
Dépotoir— La municipalité de

Petite-Matane a demandé la per-
mission d’utiliser le dépotoir muni-
cipal pour se débarrasser de ses
vidanges. Par ailleurs, le conseil
de la paroisse tient pour exagéré
le taux de location fixé par le con-
seil de ville pour l’usage du même
dépotoir par la population de la
paroisse. On en vient même à me-
nacer le conseil de ville de se
trouver ailleurs un autre terrain
pour son dépotoir si le prix n'est
pas réduit.



   

LA VOIX DE MATANE

VILLE DE MONT-JOLI
affaires municipales

Gette circulaire a pour but de
renseigner les contribuables de la
ville de Mont-Joli sur les activités
du Conseil municipal.

Merci aux collaborateurs
Nous profitons de la circonstan-

ce pour remercier les députés du
comté provincial de Matane et du
comté fédéral de Rimouski pour
l’appui précieux qu’ils nous ont
donné dans l’étude et le règlement
de nos problèmes municipaux.
Nous avons grandement apprécié
l’appui généreux des citoyens et
des corps publics de Mont-Joli,
dans nos démarches pour i’obten-
tion d'octrois et de travaux publics
qui augmentent l'actif de Ja Ville
sans surtaxer les contribuaules.

Améliorations

De notre côté, nous avons été
particulièrement heureux d’ap-
puyer les groupements publics qui
ont travaillé à obtenir un bureau
 

AUS à
@les

. IEEE
gins 

Mettre le jus d’un 2 citron
dans de l'eau bien chaude,
ajouter 2 doigts de gin
Croix-d'Or, du miel ou du
sucre, suivant le goût. Sau-
poudrer de muscade.

  
Gratuit—Un tableau où sont

- reproduits en couleurs 30 co-
quetels recherchés. Peut être
encadré. Spécifier si on le veut
en français ou en. anglais.
Ecrire à Melchers, CP. 917,
-stetion O, Montréal 9, P. @.

 

 

de douanes, un cours spécial en
mécanique d'aviation et des octrois
au bénéfice de toute la communau-
té. En particulier, signalons l’oc-
troi sans précédent de $100,000 vb-
tenu du Gouvernement provincial
pour l'exécution des travaux J’a-
queduc et d’égout, un octroi de

A De

M. Benoît Gaboury

$10,000 pour le pavage des nou-
velles rues de la ville et un oc-
troi de $10,000 pour le Centre des
Loisirs.
En 1955, les citoyens de cette

ville ont célébré avec éclat le cin-
quantième anniversaire de l’érec-
tion civile de Mont-Joli, et nous
espérons que les cinquante pro-
chaines années seront encore plus
prospères.
Finance et travaux municipaux

Pour la première fois, la Ville
s'est prévalue d’une loi provin-
ciale existante et a obtenu du
Gouvernement provincial une ris-
tourne sur la taxe de gazoline, au
montant de $405.08. Nous avons
également obtenu la permission
d'emprunter, des banques locales,
une somme de $400,000 au bas
taux de 44% pour un délai de 6
mois, et nous avons demandé, der-
nièrement, par résolution du Con-
seil, que. ce délai soit allongé de 6
mois additionnels. Nous voulons
obtenir la permission d'augmenter
ce montant de façon à couvrir la
totalité des travaux municipaux en
cours. De cette façon, au lieu de
payer des intérêts immédiatement
sur le coût global des travaux,
nous payons seulement l’intérêt
sur les montants nécessaires selon
la progression des travaux. Ce seul
item représente une économie
d'environ $40,000.
Intérêt remboursé sur emprunt
Le Conseil municipal fait pre-

sentement des démarches pour ob
tenir que la Ville bénéficie de Ja
nouvelle loi autorisant le Gouver-
nement provincial à payer 3%
d'intérêt sur les emprunts muni
cipaux pour l'exécution des tra-
vaux d'aqueduc et d'égout. Ceci
vaudrait à la ville une économie
variant de $25,000 à $30,000 pour
la première année. Cette économie

diminuerait graduellement cha-

que année, à mesure que la Ville

ferait les remboursements de ca-

pital, pendant une période de 30

ans.
Budget de $201,813.44

Sans augmenter les taxes et par-

ticulièrement la taxe foncière de

2%, le Conseil de Ville a voté, en

novembre dernier, un budget sans

précédent de $201,813.44, soit plus

que le double des années précé-

dentes. L'augmentation de ce bud-

get est due aux travaux d’aqueduc

exécutés par l’administration pré-

cédente, et aux travaux d’aqueduc

et d'égout présentement en Cours.

Ce budget comprend également

une dépense de $25,000 pour le
pavage des rues en tenant compte

de l'octroi de $10,000 promis par

le Gouvernement provincial.

Une économie de $1,000,000 sur

les travaux d‘aqueduc et d'égout  

   
en 1955
Les estimés fournis à la Ville

au début de l’année 1955 fixant à
$1,175,000 le coût des travaux d’a-
queduc et d’égout présentement en
voie d’exécution. Nous avons réus-
si à réduire ce coût de 50%, avec
l’aide de l’ingénieur engagé par la
Ville et par suite de nombreuses
[démarches auprès des fabricants
de tuyaux, de ciment et de fonte.

‘| Au lieu de donner un contrat glo-
bal, nous avons donné un contrat
a prix unitaire pour un montant
de $493,000, mais ce montant ne
comprend pas les traverses du
chemin de fer, ni l’enfouissement
du ruisseau Lebrun. Les traverses
du chemin de fer ont été estimées
a $66,000. Une seule traverse a eté
complétée et a coûté moins de
$5,000 et l’enfouissement du ruis-
seau Lebrun, estimé à $45,730, a
coûté moins de $30,000. La sortie
à la mer, estimée à $50,000, a coû-
té moins de $30,500. Tous ces tra-
vaux, plus 58% du contrat de
$493,000 présentement exécuté,
coûtent, à date, la somme de
$293,000, Ceci comprend en outre
des sections de rues et des entrées
d'eau et d'égout qui n’étaient pas
prévues par l’estimé de $1,175,000.
Nous tenons à remercier, ici, le
contracteur qui a consenti à ré-
duire le prix fixé au contrat pour
les entrées d’eau et d’égout et qui
a soumis un prix excessivement
bas pour l’excavation et le rem-
plissage. Nous croyons fermement
que le coût total de tous ces tra-
vaux n’excèdera pas la somme de
$600,000. Si on ajoute à ces cmf-
fres l'actif que constitue pour la
Ville la construction du boulevard,
ainsi que les octrois obtenus nour
les travaux, le Conseil muunicipal
a économisé une somme de près
de $1,000,000.

Boulevard de $290,000
Après plusieurs démarches, nous

avons obtenu que le ministère de
la Voirie construise le boulevard
au coût approximatif de $250,000,
même si ce boulevard est pour la
plus grande partie, situé dans les
limites de la ville de Mont-Joli.

 

 

 

Ceci constitue un actif important
pour la Ville.

Coopération des contribuables
La Ville de Mont-Joli a de nom-

breuses obligations et vous pouvez
constater que nous avons fait en
notre possible pour conduire ces
travaux à bonne fin tout en éco-
nomisant des sommes importantes
aux contribuables. Nous comptons
sur la coopération de tous les ci-
toyens pour le paiement des taxes
fonciéres et de locataires. Nous re-
mercions les locataires qui ont
compris leur devoir et qui ac-
quittent leurs taxes avec célérité.
Nous espérons que les retardatai-
res s’acquitteront de leurs obliga-
tions sans attendre les poursuites
légales. Il en va de même pour
le paiement des licences de com-
merce et du service d'eau. Lors-
que les taxes sont payées à temps,
ceci sauve des intérêts et contri-
bue à diminuer les taxes pour l’a-
venir. ;

Statistiques sur les activités
Le Conseil municipal a tenu 38

réunions régulières et spéciales,
soit une moyenne de plus de 3 réu-
nions par mois. L’étude du budget,
les entrevues avec les employés
pour le bon fonctionnement des
travaux et la préparation des de-
mandes d’octrois ont nécessité 22
réunions additionnelles. Nous a-
vons émis 116 permis de construc
tions et de réparations, pour un
montant de plus d’un demi-million
de dollars, et 78 nouveaux loge-
ments ont été construits en 1955.
Le Conseil a délégué de ses mem-
bres 4 Ottawa, Montréal, Québec,
Rimouski et Matane pour obtenir
des octrois et pour contribuer au
développement de la région du Bas
St-Laurent.

Hôtel de Ville en 1956
Evaluation réeile

Four l'année 1956, nous avons
a l'étude plusieurs travaux d'une
grande importance, entre autres la
construction d’un hôtel de ville
avec la collaboration du Gouverne-
ment et du Comité des Oeuvres
civiques, la confection d'un nou-
veau rôle d’évaluation à la valeur
réelle, l’amélioration graduelle des
terrains de jeux, le pavage des
nouvelles rues et la construction
de trottoirs en collaboration avec
les propriétaires. Le nouveau role
d'évaluation a pour but de réduire
le taux d’intérêt sur les emprunts  

Jeudi, le 15 mars 1956
 

 

miunicipaux et il est entendu qu'il
ve«udra à chaque propriétaire une
diminution équivalente du taux
de la taxe.
Nous invitons les citoyens à as-

sister aux séances du Conseil de
Ville et nous les assurons que tou-
tes les suggestions seront étudiées
à leur mérite.
Texte distribué par

Le Conseil Municipal
de la Ville de Mont-Soli
 

INSPECTEZ TOUT LE MATERIEL
ELECTRIQUE

Beaucoup d’incendies sont cau-
sés par une canalisation ou des
appareils électriques défectueux,
souvent parce que la analisation
ou l'installation ont été confiées
à des ouvriers non compétents ou
que les matériaux utilisés ne ré-
pondaient pas aux normes établies
par la Canadian Standards Asso-
ciation. Tous les appareils et tout
le matériel conformes aux aor-
mes de la CSA sont à l’épreuve
du feu et du choc, et portent l’es-
tampille de la CSA.

1
.@ LA MEILLEURE1
CIGARETTE AU CANADA 
 

 

LA FARINE  

GARANTIE

 

      

R
e
T
M

Li
th
ia

Ld
LS

Ew
e

  

 

 
 



 

Jeudi, le 15 mars 1956 LA VOIX DE MATANE — 9
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annonce à la population de Matane et des environs
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rations, ouvrages généraux au No 7, rue Ben Pasteur.
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cois Béland sont actuellement en
visite chez leur fils, le Dr Léonard
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MATANE |

Dr Claude D'Amours | Béland, au Lac-Bouchette.

124 Ave. St-Jérôme MATANE
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Carnaval, fourisme et fravaux d'hiver

excellents remèdes au chômage saisonnier
Après avoir rappelé les succès du Carnaval d’Hiver de

l’an dernier, à Québec, M. Ls. A. Belisle montre l‘ap-
port de ces attractions à l’industrie touristique et fait
d'autres excellentes suggestions pour remédier au chô-
mage d'hiver.

Le climat rigoureux des pays
nordiques est à plusieurs points
de vue un handicap — surtout
lorsqu'on cherche à établir une
comparaison avec les pays plus
rapprochés des tropiques. Mais
cette rigueur du climat offre aus-
si ses avantages qu’il s’agit tout
simplement de connatre et de
mettre à profit. Certes, les cons-
tructions d’immeubles ordinaires
sont rendues beaucoup plus dif-
ficiles pendant la saison froide,
et c’est précisément l’une des
principales causes du chômage
saisonnier. Dans nos régions, pas
de culture non plus pendant sept
ou huit mois. Par contre, l’enlè
vement de la neige, qui est une
dépense imposée par le climat,
contribue à atténuer le chômage.
Des attractions saisonnières com-
me le carnaval contribuent, pour
leur part, à diriger vers une in-
dustrie qui attire le tourisme,
une partie de la main-d’oeuvre
qui resterait autrement oisive et
à la charge de l'Etat.

La saison froide favorise les
travaux ardus à l’extérieur com-
me, par exemple, les opérations
forestières. En organisant des at
tractions saisonnières dans le
genre du Carnaval, on utilise de

nombreux travailleurs des mé-
tiers de la construction que l’hi-
ver laisse en chômage et on as-
sure à une foule de jeunes un
amusement qui leur permet de
donner libre cours à leur imagi-
nation artistique. On ne peut
imaginer mieux en fait d’une sai-
ne et logique adaptation aux con-

 

 

Le ministère des Travoux publics rece-

vro, ou bureau du secrétaire, jusqu

trois heures de l'après-midi_ (heure nor-

male de l‘Est!, le MERCREDI 4 AVRIL

1956, des soumissions cachetées, adres-

sées ou souspl et portant sur l'envelop-

pe la mention: “SOUMISSION POUR À-

MELIORATIONS ET REPARATIONS AU

QUAI, BONAVENTURE, COMTE DE BO-

NAVENTURE (P.Q.}".
On peut prendre connaissance des plans

et du devis, et se procurer la formule de
soumission ou bureau de l'ingénieur en
chef du ministère des Travaux publics,
Ottawa (Ont), au bureau de l‘ingérieur
régional, avenue de la Cathédrale, Ri-
mouski, P.Q., et au bureau de poste de
Bonaventure (P.Q.). ;
On ne tiendra compte que des soumis-

sions auxquelles est annexé un dépôt de
cautionnement sous forme d'un chèque
visé ou d‘abligations, comme il est spé-
cifié à la formule de soumission, et qui
seront préparées sur lo formule fournie
por le ministère ou sur son équivalent et
en conformité des contditions qui y sont
stipulées.

Le ministère fourniro, por l'entremise
du bureau de l'ingénieur en chef (P. &
R.) ou por l'entremise du soussigné, ou
par l'entremise du bureou de l'ingénieur
régional à Rimouski (P.Q.), les bleus et
le devis de l'ouvrage sur réception d'un
dépôt au montant de $20, sous forme
d'un chèque bancaire VISE ou d’unu man-
dat-poste établi ou nom du RECEVEUR
GENERAL DU CANADA. Ce dépôt sera
remis ou déposant dès que les bleus et le
devis seront retournés en bon étot pourvu
que ce soit ou plus tard un mois après
ta date fixée pour la réception des sou-
missions. Si les bleus et le devis ne sont
pas retournés dans ce déloi, le dépôt se-
ra confisqué.
On n’occepterra pos nécessairement ni

lo plus basse nl aucune des soumissions.
, ROBERT FORTIER,

Directeur des services administratifs,
0 et secrétoire.

Ministère des Travaux publics,
Ottawa, le 29 février 1956.

 

 

ditions particulières du milieu.
Il y aurait sans doute moyen de
développer encore davantage ces
attractions d'hiver auxquelles le
climat nous donne une sorte d’ex-
clusivité.

La solution partielle au chô-
mage, que cette initiative appor-
te, peut se compléter par l’appli-
cation du principe que j'ai préco-
nisé ici même il y a déjà plu-
sieurs années et qui consisterait
à prévoir pour l'hiver lorsque
des constructions importantes
sont entreprises dans la région.
Il serait facile, dans bien des cas,

comme je l’ai déjà soumis, de
construire pendant la belle sai-
son l’extérieur des gros édifices
afin de permettre à des équipes
de plâtriers, menuisiers et pein-
tres de travailler à l’abri, pour
la finition, pendant la saison froi-
de. Les ingénieurs en travaux pu-
bliecs et les constructeurs d’im-
meubles importants devraient
être en mesure de coordonner au

moins une partie des entreprises
de construction en tenant compte
de cette possibilité. Les gouver-
nants, qui s'inquiètent à juste ti-
tre du chômage saisonnier causé
par l'hiver, devraient insister
tout particulièrement sur cet as-
pect des travaux remédiateurs
qu'ils envisagent. L'été, les tra-
vaux comme la réfection des
quais, la construction des ponts
et des routes, l’érection des bar-
rages, etc., sont plus faciles sous
notre latitude. Par ailleurs, les
gros édifices pourraient être
commencés vers la fin de l’été
afin d'en finir les murs et la toi-
ture avant l’hiver, de manière à
permettre le travail de plusieurs
équipes au chaud — ou à tout le
moins à l'abri des grandes ri-
gueurs de l’hiver — pendant la
saison froide. Ce principe, assez
simple en soi, exigerait dans son
application une meilleure évalua
tion du temps nécessaire aux tra-
vaux externes et une coordina
tion du programme des travaux

publics qui tiendrait compte du
facteur des saisons. Gouverner
c'est toujours prévoir — Jl’été
comme l'hiver. et l’été pour l’hi-
ver.
En tout cas, en stimulant la

pratique des sports d’hiver, en
piquant la curiosité des touristes
au moyen d’événements aussi

bien chronométrés que l’a été le
Carnaval de Quebec et en réser-
vant pour l'hiver des travaux pu-
blics d'intérieur, une bonne par-

tie des chômeurs qui nz peuvent
s'occuper de l'enlèvement de la
neige trouveraient matière a
s'employer, l'argent circulerait
plus librement, les affaires se-
raient plus actives et tout le
monde ne s’en porterait que
mieux.

Nous ne construisons pas nos

résidences selon les principes ap-
pliqués en Floride ou en Califor-
nie — notre climat est Lrop ri-
goureux. De même, si l’on tient
compte de notre situation géo-
graphique et des avantages ex-
clusifs qu’elle nous assure, les

 

A Bic, Rimouski-Est,

 
Pointe-au-Père,

A VENDRE DANS LA REGION
Hôtels avec licence

Ste-Luce-

sur-mer, Luceville, Amqui. Pas de téléphone. Pour

détails, s'adresser à Jacques Martin Enr, 143 ave

de la Cathédrale, Rimouski.

  

attractions que nous devons dé-
velopper varieront nécessaire-
ment de celles des pays a climat
moins rigoureux. Les touristes
viendront chercher ici quelque
chose de différent. Une publicité
bien amorcée leur fera miroiter
la valeur stimulante de lair vif
et des sports d’hiver; leur mon-
trera l’aspect unique des monu-
ments de glace et leur originalité
éphémère mais aussi réelle que
l’art photographique pourra les
saisir. Il serait peut-être amusant
d’en capter les aspects baroques
au moment du premier gros dé-
gel et d’exploiter aussi ce côté
drôlatique du Carnaval. En som-
me, il vaut mieux que les pos£tu-
res bouffonnes soient prises par
des “monuments” inanimés que
par des humains... alors que trop
souvent, ce sont ces derniers qui

se rendent ridicules méme en
dehors des carnavals...

Ls-A. BELISLE

 

RHUME EN TOUTES SAISONS

Les rhumes ne respectent ni les
personnes ni les saisons, Vous pou-
vez contracter un rhume aussi
bien en été qu’en hiver. Le moyen
d’immuniser contre le rhume n’a
pas encore été découvert; mais il
est possible de l’éviter en suivant
un régime rationnel qui augmente-
ra la résistance, en évitant les
gens enrhumés et en tenant les
pieds secs quand le temps est hu-
mide. Il est indispensable de pren-
dre beaucoup de repos.  

Artistes sur patins

(Photo Central Press « anadian

Voici un jeune couple de patineurs de fantaisie qui veulent marcher
sur les traces du célèvre duo Norris Bowden-Frances Dafoe. Il s’agit
de Barbara Wagner et Robert Paul, tous deux de Toronto, qui, dès
maintenant, s’entrainent pour les prochains jeux olympiques. Ils se
sont déjà imposés en 5e place dans un concours mondial mais e :pêrers
améliorer leur technique et obtenir 1a médaille d’or si convoitée.
Quant à Bowden et Dafoe, qui n’ont pu triompher à Cortiria d'Amnezze.

fils viennent de prendre leur retraite.
 

infortunés
grace a la

 

UN demi-milliard
en pensions aux

législation sociale
 

$302,718,422.
117,288 bénéficiaires

$ 81,653,435.
19,736 bénéficiaires

$ 18,193,982.
3,179 bénéficiaires

$ 3,650,252.
11,591 bénéficiaires

institutions de

 

Pensions de Vieillesse

Méres nécessiteuses

Pensions aux aveugles

Pensions aux invalides

Les octrois aux hôpitaux,

charité,
hospices, orphelinats, etc.

s’ajoutent aux sommes in-
diquées ci-dessus. S'ajoutent

également les frais d’hospi-

talisation payés aux malades

infortunés.

 

Dans le

la POPULATION compte sur
DUPLESSIS ef SON GOUVERNEMENT

de

DUPLESS
L'origine d’une véritable législation sociale

 

dans la province de Québec remonte aux

premiers jours de L'UNION NATIONALE,

alors que l'honorable Maurice DUPLESSIS

institua la Loi des Pensions de vieillesse.

Vint ensuite le tour des aveugles et des

mères nécessiteuses. Tout récemment, les

pensions aux invalides.

Autant de lois qui ont assuré le bien-être de

plus de 150,000 personnes privées des

ressources essentielles à leur subsistance. 
domaine du bien-être social

ORG. UNION NATIONALE   
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de NOEL
RECETTE FINALE: $25,313.79

Le Dr René-A. Lepage, de
Mont-Joli, osuscrit $50.00 —
Les élèves du Séminaire de
Rimouski souscrivent $36.50,

CORDIAL MERCI
La recette de cette année cons-

titue un record et elle représente
méme une augmentation de 10.7%
sur la recette de l'an dernier, la-
quelle représentait elle-même un
sommet jamais atteint auparavant.
Devant un tel succès nous ne pou-
vons faire autrement qu’exprimer
notre sincère reconnaissance en-

vers tous ceux qui ont souscrit à

la Campagne du Timbre de Noël
1955 et nous leur adressons un

cordial merci au nom du Prési-
dent et de tous les membres du
Comité en contribuant pour ainsi
dire à tous les ans à mettre en lu-
mière les régions du Bas Saint-
Laurent, de la Gaspésie et de la
Côte Nord au tableau d'honneur
du Comité Provincial de Défense
contre la Tuberculose.
Les sections du Bas Saint-Lau-

rent et de la Gaspésie ont sous-
crit un total de $19,813.79 à com-
parer avec $17,857.09, ce qui re-
présente une augmentation de
$1,956.70 ou 10.9% de plus que
l’an dernier. La section de la Côte
Nord a souscrit le montant de
$5,500 à comparer avec $5,000 l’an
dernier, soit une augmentation de
$500 ou 10%. Lors du dernier com-
muniqué nous avions annoncé que
la section de la Côte Nord nous
avait promis une recette de $5,300
mais nous avons eu l’agréable sur-
prise de recevoir $5,500, soit $200
de plus qu’il nous avait promis. Il
va sans dire que nous devons un
cordial merci au Dr Don Thurber
président du Comité de la Côte
Nord, et à ses vaillants collabora-
teurs qui mettent tout leur dévoue-
ment non seulement au service de
la Campagne du Timbre de Noël
mais aussi au service de la Cam-
pagne du Dépistage que nous fai-
sons dans les localités de la Côte  

Nord tous les ans.
Cette magnifique recette nous

permettra de faire certaines inno-
vations qui seront de nature à
mettre le dépistage à la portée de
plus de gens, et malgré que notre
dépistage soit déjà très intense,
nous nous devons de le rendre
encore plus intense et nous devons
tâcher d’atteindre un sommet aussi
bien dans la Campagne du Dépis-
tage de.la tubercuiose que dans
nos Campagnes du Timbre de Noél.

Voici la liste des dernières sous-
criptions de $5.00 et plus reçues
depuis notre dernier communiqué:
Dr René-A. Lepage, Mont-Joli,

$50.00; les éléves du Séminaire
de Rimouski, $36.50.

ONT SOUSCRIT $10.90
Gérard Bélanger, Manie Cons-

truction Garage, Baie-Comeau; La
Chambre de Commerce, Rimouski;

J-Albert Dubé Ltée, Matapedia;
Roméo Emond, Rimouski; Dr Gra-
tien Marquis, Mont-Joli.

ONT SOUSCRIT $5.00
Mlle Suzanne Bellavance, Ri-

mouski; Cie de Transport, Baie-

Comeau; Couvent des Soeurs de
la Charité, Carleton; Alfred Des-
rosiers, Riv.-du-Loup; Daniel Ga-
gné, Cap-Chat; Conrad Heppell, Ri-
mouski; Rév. Charles-Armand Lan-
glois, Esprit-Saint; Paul-Etienne

Lebel, Ste-Anne de la Pocatiére;
Dr Victor Lepage, Rimouski; Le-
vasseur & Fréres Enr., Matane; La

Municipalité de la Paroisse de Ste-
Marie de Sayabec; Municipalité de
St-Joseph; Léon Santerre, Mont-

Joli; J-Bte Thivierge, Riv.-du-
Loup; Maurice St-Jean, Les Hau-
teurs; La Société Saint-Jean-Bap-
tiste de Causapscal, a-s- Elzéar
Blanchard; Dr Swan, Baie-Comeau.

Voici le résultat final des diver-
ses sections à la fin de la campa-
gne avec les chiffres de l’an der-
nier :

1955 1954
Mont-Joli et
Vallée 5,629.40 4,622.38
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Saguenay 5,500.00 5,000.00, sur le nombre de personnes radio-|pagne du Timbre de Noël en no-
Rimouski …… 4,608.36 4,653.28 graphiées au cours de l’année lors-|vembre prochain. |
Riv.-du-Loup que débutera notre prochaine cam- (communiqué)
et Témis. .…… 3,904.43 2,751.70

Matane ....... 2,069.22 1,856.79 . ie .
Kamouraksa 1,677.19 1,777.68 Victime de la mine
Bonaventure = 1,543.37 1,821.82
Gaspé 286.85 373.44 ;
Sollicitation
personnelle 94.97
Totaux: ...... 25,313.79 22,857.09
Le Président et les membres du

Comité du Timbre de Noél remer-
cient cordialement tous les direc
teurs de journaux qui, par la pu-
blication des communiqués, ont
grandement contribué au succès
de cette campagne, de méme que
les postes radiophoniques qui ont
transmis nos messages avec autant

de fidélité, de méme que les ciné-
mas qui ont passé les films que
nous leur avons fait parvenir au
début de la Campagne, et les ban-
ques qui ont accepté de recueillir
pour nous, dans les boîtes scellées,
les souscriptions de leurs clients
de même que tous les travailleurs
bénévoles qui ont apporté dans la
mesure de leur capacité leur plus
bienveillante collaboration dans
l'organisation et la bonne marche
de notre campagne.

Encore une fois un cordial mer-
ci à tous les souscripteurs qui,
nous espérons, ne manqueront pas
de visiter la roulotte de la Ligue
Antituberculeuse lors de son pas-
sage dans leur localité au cours de
la saison prochaine de dépistage et
nous espérons ainsi pouvoir vous
donner des chiffres intéressants

(Photo Central Press Canadian)
raqué dans l'une des galeries de la mire Kerr-Addison, près de
Kirkland Lake (Ontario), le mineur Kaman Szucs, que l’on veit sel
en compagnie de sa famille, a passé 25 heures a 2,200 pieds sous
terre. Une jambe brisée lors d'un éboulement, il n’avait que Valr de
12 pieds cubes à respirer en atterilant que d’autres mineurs ne
vinssent le dégager. Conduit d'urgence à l'hôpital, on l'a d’abord
déclaré en bonne vole de rétablissement, puis il est soudainement

tombé dans le coma et est mort. 
ANT

pour ces AMÉLIORATIONS lon

s

C'est le meilleur temps MAI

A LA MAISON...

et voici comment

les financer...
Le printemps est tout proche. .. et c’est
le meilleur moment pour effectuer ces

améliorations extérieures à la maison.

Et quand viendra l’été, vous serez

tout prêt pouren jouir.

 

 

 
Prenez doncle temps de vous asseoir ce soir
et de faire une liste de toutes les choses
que vous avez besoin, ou qu’il vous plairait,
de faire pour rendre votre maison plus
agréable : ..et en faire un meilleur
placement. Puis, si vous manquez d'argent
liquide, demandez à votre gérant local
de la B de M un prêt pourl'amélioration
des maisons. Les P.A.M. peuvent s’obtenir
à la B de M pourtousles genresde travaux
intéressant la maison, comme de jointoyer
la cheminée oùconstruire un garage.
Le coût en est modique, aussi... l'intérêt
west que de 514% par annéc et vous

remboursez par versements mensuels égaux

 

C'est maintenant le temps
des améliorations intérieures ...

Si vous songez à unesalle de jeux au sous-sol,
ou à un contrat de peinture pour toute la maison,

le momentest venu de réaliser vos projets
â l’aide d'un prêt pour l'amélioration des matsons

de la B de M. Si vousfaites ces améliorations
intérieures dès maintenant, vous économiserez

de l'argent, parce que les charpentiers,
les plombiers, les électriciens et les peintres

sont moins pris par la construction et pourront

exécuter vos travaux plus rapidement.
Vous économiserez du temps, aussi, car
vous n’aurez pas à attendre votre tour.

Quelles que soient les améliorations nécessaires —
installations intérieures ou transformations

extérieures — voyez votre gérant local de
la B de M dès aujourd’hui. Il n’y a pas

de meilleur temps que maintenant!

 

0A RANDLE
POUR2 MILLIONS Dé CAMADIESS

BANQUE DE MONTREAL
La Première Bangue aw

Succursale de Matane: CHARLES GARON, gérant

AU SERVICE DES CANADIENS DANS TOUTES LES SPHÈRES DE LA VIE DEPUIS 1817
D-236SF
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CARNET MONDAIN
— M. Gilles Levasseur est de re-

tour dans sa famille après ses va-
cances passées à Chicago où il fut
l'invité de M. et Mme Jacques La-
fontaine.
— M. Léo Forté, de Montréal,

était en notre ville, pour affaires,
ces jours derniers.
— M. et Mme Georges Robi-

taille sont présentement en voya-
ge à Montréal.
— M. et Mme Hector Côté sont

également dans la Métropole.
— M, Bruno Coutu est de re-

tour d’un voyage à Montréal.
— M. Lucien ‘Emond était, der-

nièrement, de passage dans la
Vieille Capitale.
— M. Georges Nazair est de re-

tour d’un voyage à Baie-Comeau.
— Mme Eudore St-Pierre est

présentement en promenade à
Montréal.
— Mme Gilles Bernier visite sa

famille, dans la Métropole.
— M. Robert Ratté, de Rimous-

ki, était récemment en notre ville.
— Mme Johnny Forbes et sa

fille, Claire, sont de retour d'un

voyage à Québec.
— M. et Mme Georges Boulay,

M. et Mme Emile Boulay- se sont

rendus à Montréal, dernièrement,

pour assister aux funérailles du

capitaine Georges Bernier, com-

mandant de la drague 130.

— Mlle Solange Forges, é.g.m.,

de Québec, est présentement dans

sa famille.
— M. Bernard Levasseur est re-

tourné à Québec après quelques

jours passés dans sa famille.
— MM. Adolphe Arsenault, Elie

Cormier et Lucien Côté sont de re-

tour d’un voyage d’affaires à Qué-

bec.
-- M. et Mme Alphonse Promin-

ville ainsi que M. Napoléon St-

Pierre, de Montréal, étaient à Ma-

tane, récemment.
— M. Raymond Turcotte, de

Québec, était en notre ville, ces

jours derniers.

 

 

Théâtre

CINE-WEST
Guimond et Frères, prop.

Dimanches et jours de fêtes

Représentation à 7 et 9 heures

Sur semaine :

Une représentation à 8 heures

Changement de programme

2 fois par semaine

DIM.-
17 18 19

1 MARS

LA POULE
AUX OEUFS D'OR

Film en couleurs

a

avec

Abbott et Costello
Dorothy Ford

 
 

MAR. - MER. - JEU. - VEN.

20 21 22 23
MARS

UNE AME
PERDUE

avec

Ray MILLAND et

Geraldine FITZGERALD

LA VOIX DE MATAMI

 

 

Modes...
(Suite de la lére page)

au corsage allongé formé de dra-
pés, style préféré des toutes jeu-
nes filles. La jupe ample, l’enco-
lure ronde en font un modèle di-
gne des grandes occasions.

Ghislaine Bélanger a endossé,
pour sa part, une robe marine au
style de grande classe. De mise
pour toute réception, cette 1oi-
iette ajoute en quelque sorte à la
distinction de la personnalité. À si-
gnaler la ligue “concon” d'infiuen-
ce parisienne et l'encolure on V.

Joyce Cormier nous présente a-
vec fierté le manteau sophistiqué
d'un chic tout-aller irrésistible,
confectionné de tweed anglais tis-
sé de laine blanche et noire. Les
flèches verticales allant vers le
bas conservent cette impression
de sveltesse si recherchée. La man-
che raglan diminuée vers le poi-
gnet peut être relevée et ajustable
au coude.

Thérèse St-Louis fait admirer
l’imprimé dans une jolie robe dont
la jupe plissée est surmontée d’un
corsage ajusté aux manches dol-
man et à l’encolure en V.

Lise Desrosiers est des plus élé-
gante dans son ensemble de tweed
vert à veste courte et droite, cein-
ture au dos, poches dissimulées à
l’avant; jupe droite avec plis ou-
verts, facilitant la marche.

Madeleine Lavoie porte une ro-
be à eittet léger, d’inrluence fran-
çaise. Cette robe imprimee bianc
ec brun, a encolure carrée, est
d’une exquise téminité.

Et combien d’auires, toutes si

bien mises en valeur par les éle-
gants mannequins recrutés parmi
1a si jolie population féminine de
Matane.

Dans le cortège nuptiale, la ma-
viee, Madeleine Lavoie, porte une
robe 7-3 en denielle d'aceiale de

aylon, sur un‘dounie de tulle. Lar-

ges volets gonilants, creation
‘r'ashionnette’, court voile re.e-
nu par une atire piquee de per-
les satin, bouquet coitomal de mu-
guet et d'oeiliets blancs.

“Lesdemoiselles d'honneur,Bé-
rangere Pinauit et Cecue INazair,
porvent des ropes idenuiques, l'une
de couleur rose saumon, d'autre,
wurquolse; touettes dont revenu
vouces les jeunes filles pour leur
premier bal. Les bouquets de
uewrs s’harmenisent au mieux a-
vec les touettes. quant au marie,
U portait un complet marine.
qu'on me permette de révéler que
le pseudo-marié avait participé
plus qu'on ne ie çroit à ce cortege
nuptial puisque lies décors à la

fois enchanteurs et originaux lui

étaient dus !

Au cours de ce même program-
me, les candidates au titre de
‘Miss Matane”, soit Mlles Diane

Gauthier, vendeuse au magasin

Geo. Abraham, Lina Normand, se-

crétaire à l'Insurance Adjusters,

Rolande Desrosiers, employée de

l’Assurance-Chômage, et Thérèse

Gagné, secrétaire du Dr Roland

Gauthier, firent leur première ap-

parition en groupe en public. Mlle

Thérèse Gagné, qui possède aussi

des dons artistiques et consacre

ses talents de chanteuse à la radio

matanaise, était au programme

musical. Elle interpréta “N’oublie

jamais” et “Un amour vien de

naître”.

Claudette Simard y alla aussi de

son tour de chant avec “C'élait

pas vrai” et “Mais oui, c’est. court

mais c’est ça”.

Toutes deux furent accompa-

gnées par Mlle Aline Gagné, pia-

niste.

On sait que les recettes de cette

parade de modes seront versées

à l'enfance malheureuse par l’in-

trmédiaire des Filles d'Isabelle.

Commentatrice, Mlle Armande

Desrosiers.
Les fleurs avaient été fournies

par Tremblay Fleuriste et les dé-  cors étaient l'oeuvre de Arseno

vers Mont-Joli, Campbellton et Borden, I. P. E.

Jeudi, le 15 mars 1956

 

 
@ Le chantier de la coupe de la glace sur le lac Matapédia, à Val-Brillant, a duré du 3
janvier au 24 février. Le contracteur, M. Yvon St-Pierre, de Sayabec, y a employé quotidien-
nement de 65 à 70 hommes et pour le charroyage, 18 chevaux.
gros cubes de glace ont été coupés chaque jour.

En moyenne, 20 chars de
L'expédition de cette glace s'est faite

 

L'ouvroir du Tiers-
Ordre

Avec l’approbation de M. le cha-
noine T. Desrosiers, curé de la pa-
roisse St-Jérôme de Matane, et
l’initiative des Dames Tertiaires,
l’Ouvroir du Tiers-Ordre a repris
ses activités, le 2 février dernier,

dans une belle salle chauffée et
bien éclairée, au 2e plancher, dans
la maison du sacristain. Miue Phi-

lippe-T. Gauthier en est la direc-
trice.

L'Ouvroir du Tiers-Ordre a été
fondé à Matane le 9 juillet 1924.
Selon le désir de Mgr l’Evêque de
Rimouski et avec la permission de
M. le chan. A. Soucy, alors curé,
le R.P. Paul-Eugène, O.F.M., lors
de la visite canonique, réunit le

discrétoire des Dames et leur don-
na les directives nécessaires pour
l'établissement de cette oeuvre.

La Fraternité du Tiers-Ordre
versa la somme de 3100 au compte

de l’ouvroir pour procéder à l’or-
ganisation et pourveir aux pre-

mières nécessités. L’ouvroir com-
prend l'oeuvre des labernacles et
l’aide aux pauvres dans le vête-
ment. 1 y a eu desp auvres, il y
en a encore. Notre-Seigneur n’a-t-

il pas dit : “Il y aura toujours des
pauvres parmi vous!” L'Ouvroir
a donc besoin d'aide pour se sou-
tenir.

Rendez-vous donc en foule, di-
manche prochain, le 18 mars, à

l'Ecole Gagnon, pour participer à
la partie de cartes organisée par
les Dames tertiaires en faveur de
cette belle oeuvre. Tous dons, ar-

gent, cadeaux et surtout votre pré-

sence, personnes charitables, se-

ront grandement appréciés. Vous

en serez sûrement bénies, car ‘qui

donne aux pauvres prête à Dieu”.
Les portes s’ouvriront à 8 heu-

St-Thomas
de Cherbourg

Réunion Lacordaire—Dimanche

après-midi eut lieu, en la salle

du couvent, une très belle réunion

Lacordaire.
Après la prière d'usage, M. Geo.-

Henri Leblond, président régional,

y alla de quelques mots et ensuite

suivit l'initiation de onze nou-

veaux membres. Chez les Jeanne

d’Arc, ce sont: Mme Welly For-

tin, Mlles Albert Fortin, Jeanne

d'Are Gauthier et Réjeanne Leves-

que. Chez les Lacordaire: MM. An-

dré Harrison, Albert Fortin, Joa-

chim Couture, Jean-Baptiste Four-

nier, Rosaire Mongeon, Adrien

Chouinard et Jean St-Louis. Décorations. 

tie récréative très goûtée de lous.
L’octuor de l’école des garcons
impressionna vivement l'assistance
par l’exécution de chants mimés.

La présidente des Jeanne d'Arc
y alla de son concours en chan-
tant “Souvenirs d’un vieillard”.
Mille mercis et félicitations a cet-
te digne présidente.

M. Leblond remercia sincére-
ment M. Jean-Roch Viens, profes-
seur, et son octuor. Il retint leurs

services pour la prochaine assem-
blée.

M. l’abbé Wilbrod Blanchet, au-
mônier diocésain, en remplace-
ment de M. le Curé, dit le mot de
la fin. Plusieurs lui posèrent des
questions et ses réponses ‘urent
de nature à éclairer davantage les
membres du cercle. ;Ç
A l’issue de l’assemblée, plus de

quinze personnes signèrent leur
carte.

La prochaine assemblée aura
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L'organisation de l’Union Nationale prévient le pu-
blic qu'elle n’a rien à voir, ni directement ni indirecte-
met, avec une publication qui s'intitule ‘SESSION PAR-
LEMENTAIRE DE QUEBEC” dont le bureau d'affaires
est situé à 4370, Iberville, à Montréal.

Personnes n'est autorisé à solliciter des annonces,
souscriptions ou achats de volumes ou brochures au
nom de L'Union Nationale.

ORG.

lieu au début d’avril.
Ecole des garçons

9e année: Camille Fournier.
7e année: Jean-Charles Léves-

que, Lionel Veilleux et Mario Ban-
ville.

6e année: Raymond Leblond,
Emmanuel Chouinard et Fernand
Boulay.

5e année: Ghislain Banville, Clé-
ment St-Laurent et Jean-Yves
Croussette.

 

Nouvelle brève
La convention libérale sera te-

nue à Mont-Joli, le 18 mars. La ru-
meur veut que M. Emile Desjar-
dins, de Ste-Félicité, Me Aubin
Dussault, de Mont-Joli, Me J. Roy,
de Québec, ou M. Jean Berger, de
Matane, seraient disposés à poser
leur candidature pour faire la lut-
te à l’'hon. Onésime Gagnon.

DE L'UNION NATIONALE.

 

 Après l'initiation, ce fut la par-
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